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RESUME: La bibliophilie contemporaine, a la fois conservatoire des 
techniques de 1'art du livre et lieu d'expression de la creation 
artistique la plus moderne, franchit de plus en plus le seuil 
des bibliotheques publiques. Toutefois, les livres illustres, 
livres d'artistes et livres-objets sont des ouvrages rares et 
precieux, qui requierent un traitement specifique et une 
mise en valeur particuliere. Le present memoire tente d'en 
definir les modalites. 
DESCRIPTEURS: Acquisition - Bibliophilie * - Bibliotheque publique -
Catalogage - Conservation document - Livres d'artistes * 
Livres illustres * - Livres-objets * - Pret a domicile 
Les descripteurs suivis de * ont ete choisis dans la liste RAMEAU. 
ABSTRACT: Contemporary bibliophilism, which is at one and the same 
time, a "museum" of the book's art techniques and a place 
for expression of the most modern artistic creation, is more 
and more present in public libraries. Nethertheless, 
iliustrated books, artists' books and books-objects are rare 
and precious books which require specific processing and 
particular development. The present report tries to define 
these methods. 
KEYWORDS: Acquisition - Artists' books * - Bibliophilism * - Books 
objects * - Cataloging - Document preservation - Home loan 
Illustrated books * - Public library 
Keywords followed by * have been chosen between those contained in 
RAMEAU. 
SOMMATRE 
PRESENT ATION 
. Essai de definition de la bibliophilie contemporaine p. 3 
. Choix et legitimite du sujet p. 6 
. Un questionnaire pour illustrer notre propos 
- 1'elaboration p. 8 
- les etablissements concernes p. 9 
- 1'exploitation: la methodologie adoptee et 
les limites d'une telle enquete p. 10 
I. LA CONSTITUTIQN D'UN FONDS DE BIBLIOPHILIE 
CONTEMPORAINE 
. La bibliophilie contemporaine est-elle un aspect 
du metier en bibliotheque publique? p. 12 
. Une politique deliberee d'acquisition 
- les criteres du choix et de l'acquisition p. 15 
- la collaboration entre bibliotheques: 
une solution envisageable p. 20 
II. LE TRAITEMENT DFS OUVRAGES 
. Des regles particulieres pour un fonds particulier 
- 1'mventaire p. 22 
- 1'estampillage p. 23 
- le catalogage p. 24 
- la cotation p. 28 
. Des conditions particulieres de conservation 
- local et equipements speciaux p. 30 
- conditionnement et preservation des documents p. 33 
III. LA MISE EN VALEIJR DU FONDS: QUELLE POLITIOIJE 
ADOPTER. POUR OUEL PUBLIC ? 
. La consultation sur place p. 35 
. Le pret a domicile p. 38 
. Les expositions p. 40 
IV. CONCLUSION p. 44 
BIBLIOGRAPHIE 
ANNEXES 
1. Questionnaire et lettre d'accompagnement de 1'enquete 
2. Grille de depouillement de l'enquete 
3. Synthese de l'enquete 
4. Exemple de notice et de vedettes d'entree au catalogue 
PRESENTATION 
ESSAI DE DEFINITION DE LA BIBLIQPHILIE 
CONTEMPORAINE 
La naissance de la bibliophilie remonte au tout debut du 
XVIIIeme siecle: des groupes de collectionneurs se mirent a rechercher 
des livres "rares et precieux" - incunables, editions princeps, 
impressions sur velin - dont la lecture n'etait pas toujours d'un grand 
interet. Se developpa ainsi le gout de la trouvaille et de la conservation 
de livres souvent temoins de 1'histoire de l'imprimerie ou victimes de la 
censure. 
Au XlXeme siecle, des societes bibliophiliques apparurent, 
conferant a la pratique de leurs membres un caractere plus scientifique: 
la bibliophilie en tant que veritable science etait nee. 
Aujourd'hui, elle rassemble toujours de nombreux adeptes, 
amoureux des livres, qui savent les entourer du plus profond respect. 
Ces bibliophiles possedent ou recherchent des livres pour leur beaute ou 
la singularite du texte, les merites de 1'edition (qualite de la 
typographie, du papier, de l'illustration), la rarete de 1'ouvrage (edition 
originale, contrefagon, ...), la particularite de 1'exemplaire (exemplaire de 
provenance celebre, enrichi de notes, manuscrit,...), 1'originalite de la 
reliure. 
On connait 1'interet traditionnel des bibliophiles pour les beaux 
livres anciens, classiques des XVIIeme et XVIIIeme siecles, ou encore 
pour les livres traitant de sciences, de medecine ou de voyages. Mais 
plus rare est l'interet pour la bibliophilie contemporaine; rarete que l'on 
peut tenter d'expliquer par la specificite des ouvrages, divers par leurs 
origines et leur conception, et proches finalement de l'art contemporain 
qui, pour certaines personnes, peut paraitre hermetique. 
La bibliophilie contemporaine regroupe trois types d'ouvrages. 
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Le plus connu, le "livre illustre", dit aussi "livre de peintre", est le 
lieu de la collaboration d'un ecrivain et d'un artiste (graveur en general) 
qui oeuvrent souvent separement, mais signent l'ouvrage ensemble. Le 
texte est souvent premier et l'illustration vient en un deuxieme temps, 
mais n'est pas seconde. Toutefois, il s'est trouve que des peintres ont 
demande a des ecrivains d'inventer des textes pour accompagner leurs 
oeuvres. Michel Butor a ainsi souvent collabore etroitement avec des 
artistes, en illustrant d'un texte des gravures qui existaient deja. 
Le livre illustre est donc un desir partage entre deux createurs, 
cependant lie a un troisieme acteur, l'editeur, meme s'il apparait en 
retrait par rapport au dialogue initial. II doit etre bon marieur, assurer 
la mise en valeur de l'image et du texte, sans pour cela lesiner sur les 
moyens financiers pour y parvenir. 
Le livre illustre se definit par le recours systematique a un papier 
de luxe (papier chiffon a la main d'Auvergne, de differents moulins, 
sinon proches encore, par 1'esprit, de la fabrication artisanale: papier 
d'Arches ou de Rives), des gravures originales (bois, taille-douce, 
lithographie, serigraphie, ...; la liste des procedes est extensible au gre 
de 1'imagination de l'artiste), une typographie et une mise en pages 
soignees, accordees a la respiration propre du texte, eventuellement une 
reliure speciale. Toutes ces carateristiques traduisent une volonte de 
preservation, de remise en vigueur, voire de defense de "1'art du livre". 
Le tirage en est necessairement limite pour satisfaire aux exigences 
d'une fabrication artisanale en meme temps qu'au gout d'amateurs 
volontiers exclusifs, et les editions sont presque toujours numerotees. 
Comme l'a si bien dit Michel Butor lors d'un entretien avec 
Antoine Coron: "le livre illustre, c'est un laboratoire du livre [...]". 
Ce livre illustre est 1'heritier d'une tradition specifiquement 
frangaise, nee a la fin du XlXeme siecle, quand les peintres se mirent a 
"illustrer" les ecrivains et quand des editeurs audacieux, tels Vollard ou 
Kahnweiler, participerent a 1'eclosion de ce "nouvel art", en fusionnant 
avec harmonie ces deux arts si differents que sont la peinture et l'ecrit. 
Autre facette de la bibliophilie contemporaine, aux antipodes de 
cette tradition du "livre frangais" - comme 1'appellent significativement 
les Anglo-Saxons -, le "livre d'artiste" designe un livre souvent realise, 
en tout cas toujours congu en sa totalite par un seul artiste. 
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Celui-ci est susceptible d'y employer tous les materiaux et modes 
de fabrication possibles, en particulier les plus nouveaux offerts par la 
societe moderne. 
Le livre correspond rarement a une activite exclusive chez les 
artistes qui s'y adonnent. La pratique artistique du livre n'est donc pas 
le fait de specialistes d'un nouveau genre. 
Le phenomene du "livre d'artiste" est recent, largement favorise 
par la convergence, a l'aube des annees soixante, des revolutions 
technologiques (apparition de nouveaux systemes d'impression rapide, 
comme l'offset ou la photocopie, propices a la production en nombre) et 
des bouleversements ideologiques (volonte de "deterritorialiser" 1'art 
par deplacement des lieux de 1'activite artistique et remise en question 
d'une definition de la creation jugee trop limitative). 
Les premices de ce phenomene seraient a rechercher bien plutot 
du cote d'une inspiration futuriste (souci moderniste d'assimilation par 
l'art des nouveautes techniques) ou dadaiste (souci ethico-politique 
d'integration de la fonction artistique a la vie sociale) que du cote du 
"beau livre" de la bibliophilie frangaise classique. 
Le livre d'artiste se presente comme un veritable livre. Du livre, il 
ne retient pas que la structure materielle, 1'apparence formelle ou le 
pretexte: il reste parfaitement conforme a la nature de ce support (il est 
toujours en papier) et exploite pleinement toutes les potentialites du 
livre imprime. Mais l'auteur-artiste fait passer le texte apres le projet 
artistique. 
Troisieme centre d'interet de la bibliophilie contemporaine, le 
"livre-objet" se demarque des autres "formes" de livres par son 
originalite, sa finalite. Dans le "livre-objet", comme son nom 1'indique, le 
livre se subordonne a l'objet, objet en forme de livre ou realise sur le 
theme du livre, apte a revetir de ce fait les presentations les plus 
diverses (briques, boules, gauffrettes, eventails, ...) et a tirer parti des 
materiaux les plus eloignes du papier (livres en marbre, en bois, en 
rhodoid, en tissu, ...). 
Ces oeuvres en principe uniques ou, comme des sculptures, 
destinees a n'etre executees qu'a un petit nombre d'exemplaires, sont 
des objets plus visibles et plus tactiles que lisibles. 
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CHOIX ET LEGITIMITE DU SUTET 
La bibliophilie contemporaine, tout a la fois lieu de conservation 
des techniques traditionnelles et de l'art du livre, et lieu d'expression de 
la creation artistique la plus moderne, presente legitimement, 
aujourd'hui, un certain interet pour les bibliotheques. 
Nous jugerons plus tard si elle est un aspect inherent au metier. 
Contentons-nous, pour 1'instant, d'observer qu'elle ne laisse pas 
indifferents les professionnels que nous sommes. 
Toutefois, que nous soyons puristes et amateurs de beaux livres 
de facture classique ou admirateurs de la creation artistique moderne, 
nous sommes souvent desempares devant la specificite de cette 
production editoriale et nous ne savons pas toujours quelle politique 
adopter afin de realiser des acquisitions "intelligentes" et de traiter et 
mettre en valeur ces ouvrages de la maniere la plus respectueuse de 
leur particularite et la plus valorisante pour la bibliotheque. 
Toutes ces questions, le directeur de la bibliotheque municipale de 
Macon, M. Armand Lapalus, se les ait posees tout au long des vingt 
dernieres annees, au fur et a mesure qu'il acquerait des ouvrages de 
bibliophilie contemporaine. 
Lors d'une rencontre avec M. Lapalus, nous avons decouvert que 
nous partageons avec lui un gout pour l'art du livre et la creation 
artistique moderne. Cet heureux hasard a ete determinant pour choisir 
notre domaine de recherche: la bibliophilie contemporaine. En utilisant 
le cas pratique de la bibliotheque municipale de Macon, nous avons 
decide d'etudier plus particulierement le traitement et la mise en valeur 
d'un tel fonds dans une bibliotheque publique. 
Ces preoccupations sont d'ailleurs a l'ordre du jour des reflexions 
de plusieurs professionnels. En effet, l'A.B.F. (Association des 
bibliothecaires frangais) - Groupe Auvergne a recemment organise une 
journee d'etudes sur ce theme (le 27 avril 1992), dans les locaux de la 
bibliotheque municipale de Riom. Les participants ont ete invites a 
prolonger le debat ainsi ouvert et a s'impliquer activement dans ce 
domaine, afin d'offrir a cette part non negligeable de la production 
editoriale qu'est la bibliophilie contemporaine, la place qu'elle merite au 
sein de nos bibliotheques. 
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Reflechir sur le theme de la bibliophilie contemporaine n'est 
pourtant pas simple car il n'existe, a ce jour, aucun ouvrage, aucun 
article qui traite du sujet dans son aspect technique et professionnel. La 
bibliographie que nous avons jointe au present memoire en est la 
preuve. Elle ne recense que des references sur la production 
bibliophilique et ses auteurs. 
II nous a donc fallu chercher une base pour notre reflexion dans 
un tout autre domaine de 1'activite des bibliotheques, mais par certains 
aspects semblable a notre bibliophilie: les fonds anciens, rares et 
precieux. Semblable, dirons-nous, par la nature rare et precieuse des 
ouvrages, par leur fragilite certaine, toutes caracteristiques qui leur 
conferent le droit d'etre traites avec precaution et respect. 
Toutefois, quoiqu'aient ete interessantes et foisonnantes ces 
recherches, il nous a paru utile d'etoffer notre reflexion avec des 
exemples concrets. L'elaboration d'un questionnaire a 1'intention des 
bibliotheques publiques nous a ainsi permis de prendre connaissance de 
leurs experiences et impressions en matiere de bibliophilie 
contemporaine. 
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UN QIJESTIONNAIRE POIJR ILLUSTRER NOTRE PROPOS 
* L'ELABQRATION 
Ayant connaissance de 1'existence de fonds de bibliophilie 
contemporaine dans plusieurs bibliotheques publiques, municipales 
classees, municipales ou centrales de pret, nous avons estime qu'il serait 
fort interessant de les interroger sur leurs pratiques bibliophiliques par 
le biais d'un questionnaire et d'elargir ensuite cette enquete a d'autres 
bibliotheques, en fonction de leur importance et de la presence 
d'ecrivains, d'artistes ou d'editeurs dans leur region, afin de nous rendre 
compte de la situation de la bibliophilie contemporaine dans les 
bibliotheques frangaises. 
Le questionnaire a ete etabli sur le modele d'un precedent 
questionnaire elabore en 1985 par un stagiaire d'I.U.T. a la bibliotheque 
de Macon, sur les periodiques dans les bibliotheques municipales des 
regions Rhdne-Alpes et Bourgogne / Franche-Comte. Nous en avons 
retenu le principe des questions "fermees" ou "semi-fermees" et la mise 
en pages: un decoupage en grandes rubriques sur une seule feuille, 
imprimee recto-verso. Ce choix s'est justifie par notre volonte de 
permettre aux bibliotheques destinatrices de repondre aisement et 
rapidement, sans que cela constitue pour elles "un pensum 
supplementaire aux questions de toutes sortes dont nous sommes 
accables", comme l'a precise M. Lapalus dans la lettre jointe au 
questionnaire (cf. Annexe 1). 
La premiere partie du questionnaire concerne "1'etat-civil" de la 
bibliotheque, qui nous permet d'en juger l'importance et pose la 
question clef de 1'enquete: 1'existence ou non d'un fonds de bibliophilie 
contemporaine. 
Nous avons fait apparaitre ensuite quatre grandes rubriques, qui 
s'enchainent logiquement et correspondent aux etapes fondamentales 
du traitement d'un fonds de bibliophilie contemporaine: l'importance du 
fonds et le choix des ouvrages, les modalites d'acquisition, le traitement 
materiel (inventaire, catalogage, rangement et classement) et la mise en 
valeur (communication, consultation et exposition). 
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Enfin, nous avons juge interessant de proposer aux bibliotheques 
un "droit de reponse" plus libre par le biais de la derniere question 
relative a 1'inherence de la bibliophilie contemporaine au metier. 
Toutefois, avec ces quelques questions nous ne pretendions 
nullement a une radioscopie complete du traitement d'un fonds de 
bibliophilie contemporaine. D'une part, nous n'avons pas voulu alourdir 
le questionnaire au risque de decourager les destinataires devant 
1'ampleur de la tache et de n'obtenir en fin de compte que peu de 
reponses. D'autre part, il n'est pas si evident de formaliser des pratiques 
aussi variees qu'il existe de bibliotheques. Nous avons donc retenu les 
questions susceptibles de repondre le plus a notre problematique. 
* LES ETABLISSEMENTS CONCERNES 
La selection des etablissements s'est operee en trois phases. Nous 
avons retenu, dans un premier temps, ceux dont nous etions surs qu'ils 
possedent un fonds de bibliophilie contemporaine. Puis, nous avons 
complete la liste en choisissant les bibliotheques selon leur importance 
(nombre d'habitants de la commune) et la presence d'auteurs, d'artistes 
ou d'editeurs celebres dans leur region, presence susceptible de justifier 
l'existence de fonds de bibliophilie contemporaine dans ces 
bibliotheques. Enfin, comme nous avions retenu quelques bibliotheques 
centrales de pret des le depart, nous avons decide d'envoyer 
systematiquement le questionnaire a toutes les B.C.P., en ne nous 
faisant, toutefois, que peu d'illusions sur le nombre de reponses 
positives. 
Notons, enfin, que nous avons volontairement oublie les 
differentes bibliotheques de la Ville de Paris et autres sises a Paris, et 
celles d'Outre-Mer, qui auraient alourdi notre liste et par la suite le 
depouillement. 
Toutes ces bibliotheques ont ete selectionnees dans le repertoire 
intitule Adresses des bibliotheques publiques: bibliotheques centrales 
de pret, bibliotheques municipales, edite regulierement par la Direction 
du livre et de la lecture. 
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L'enquete a ete envoyee, le 9 septembre, a 265 bibliotheques 
reparties comme suit: 
- 92 bibliotheques centrales de pret, 
- 54 bibliotheques municipales classees, 
- 119 bibliotheques municipales. 
160 bibliotheques ont repondu au questionnaire par courrier, par 
telecopie, ou par telephone (soit un taux de reponse de 60,37 %), dont: 
- 53 bibliotheques centrales de pret, 
- 40 bibliotheques municipales classees, 
- 67 bibliotheques municipales. 
M. Lapalus a fait quelques rappels par telephone apres le 30 
septembre (date imposee pour le retour du questionnaire) pour 
s'assurer que les bibliotheques avaient bien envoye leur reponse ou 
avaient 1'intention de le faire dans de brefs delais, ou, dans le cas 
contraire, pour les inviter vivement a repondre. 
* L'EXPLOITATION: LA METHODOLOGIE ADOPTEE ET LES 
LIMITES D'UNE TELLE ENOIJETE 
Pour depouiller le questionnaire, nous avons elabore une grille 
reprenant les differentes questions et permettant de comparer les 
reponses des bibliotheques ainsi enregistrees (cf Annexe 2). 
Nous avons choisi de depouiller manuellement, au fur et a mesure 
de 1'arrivee des reponses. Cette technique peut paraitre desuete alors 
qu'il existe des logiciels de depouillement d'enquetes performants. Mais 
il nous a paru plus aise, vu la diversite des reponses, d'opter pour la 
technique ancienne. D'autre part, la bibliotheque municipale de Macon 
ne dispose pas actuellement de materiels informatiques suffisants. De ce 
fait, nous aurions perdu du temps s'il nous avait fallu effectuer le 
traitement a l'exterieur et ulterieurement. 
Bien que les questions fussent "fermees" et que ce type de 
questionnaire soit repute contraignant aux yeux des personnes qui 
doivent y repondre, certaines bibliotheques n'hesiterent pas a fournir 
des details et a nous soumettre leurs difficultes et leurs points de vue 
tout au long du questionnaire ou en y joignant une lettre 
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d'accompagnement. Nous avons tire parti de ces commentaires ou 
explications du mieux que nous l'avons pu. 
Cependant, le questionnaire ne nous a pas permis d'apprecier la 
qualite des acquisitions bibliophiliques. II nous aurait fallu demander a 
chaque bibliotheque, ou du moins a celles qui ont des fonds "modestes" 
(jusqu'a 100/150 volumes) de nous faire parvenir un catalogue ou une 
simple liste de ces livres afin que nous puissions juger et faire la part de 
la "fausse ou semi bibliophilie", des "fausses" editions de luxe - souvent 
presentees comme telles par des representants zeles. Mais, une telle 
initiative nous a paru trop ambitieuse compte tenu du delai de reponse 
impose et du travail supplementaire qu'elle aurait demande aux 
differentes bibliotheques. 
Nous avons travaille sur la base du nombre de reponses, en 
essayant de rendre compte le plus justement de la situation de la 
bibliophilie contemporaine. Les resultats que nous avons obtenus ont 
ete analyses et synthetises dans une note jointe au present memoire (cf 
Annexe 3). 
Tous ces elements concourent a donner une vision globale de la 
politique de chacun dans le domaine qui nous interesse. Toutefois, cela 
n'exclut pas un dialogue direct avec chaque responsable, utile moyen 
d'apprecier le dynamisme d'une telle politique, les eventuels problemes 
auxquels elle se heurte et d'obtenir des precisions quant aux elements 
chiffres, parfois incoherents, ou aux elements techniques, afin d'en juger 
tout 1'interet. 
Enfin, nous avons essaye de rendre compte le plus fidelement 
possible des reponses obtenues pour la derniere question, relative a 
l'inherence de la bibliophilie contemporaine au metier. Ce "droit de 
reponse" offert aux professionnels a fait appel a leur sensibilite. Nous 
avons recueilli, de ce fait, des impressions personnelles tres variees, 
plus ou moins severes ou enthousiastes. 
Afin de respecter les opinions de chacun, nous avons tenu a ne pas 
divulguer l'identite des etablissements. Toutefois, quelques cas qui nous 
sont apparus exemplaires, meritant d'etre cites, nous ont pousse a 
transgresser le principe de 1'anonymat. 
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I. LA CONSTITUTION D'UN FQNDS DE 
BIBLIOPHILIE CONTEMPORAINE 
LA BIBLIOPHILIE CONTEMPQRAINE EST-ELLE UN ASPECT 
DU METIER EN BIBLIQTHEOUE PUBLIOUE ? 
La bibliophilie contemporaine est si particuliere par les techniques 
qu'elle met en oeuvre, par son rapport avec la creation artistique 
moderne, et si differente de la production editoriale classique, que nous 
sommes en droit de nous interroger sur la place qu'il faut lui accorder 
dans nos bibliotheques publiques. 
Les interrogations de Dominique Frasson-Cochet, conservateur de 
la section Etude de la bibliotheque municipale et interuniversitaire de 
Clermont-Ferrand, refletent la perplexite des professionnels face a 
1'ouvrage de bibliophilie contemporaine: "Qu'en est-il de ce livre pas 
comme les autres? Un livre, trop souvent sans lecteur, car trop precieux 
pour etre lu. Est-ce (encore) un livre? Ou bien un objet d'art? Ou encore 
un placement? [... ] Quels moyens financiers (la bibliophilie, c'est cher) ? 
Quelle politique d'acquisition? Le bibliothecaire est-il un bibliophile?". 
Notre propos n'est pas la reponse ideale, ni un "mode d'emploi" 
imperatif, mais plutot une reflexion personnelle, une contribution au 
debat, qui reste ouvert, sur la bibliophilie contemporaine. 
Poser la question de la place de la bibliophilie contemporaine nous 
amene a definir, avant toute chose, les missions d'une bibliotheque 
publique. 
Tous les professionnels s'accordent pour dire que les missions 
essentielles sont de faire de la bibliotheque un lieux ou le public se 
sente accueilli, de lui procurer le savoir qu'il recherche en mettant a sa 
disposition tous les services necessaires et, finalement, de debarrasser 
1'image de la bibliotheque de prejuges negatifs: lieu savant, complexe, 
poussiereux, loin du quotidien et de la realite. Les fonctions d'une 
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bibliotheque se resument ainsi a 1'accueil et l'information des usagers, a 
la promotion de la lecture publique, a la conservation du patrimoine 
ecrit et oral, et a sa communication. 
La bibliophilie contemporaine a-t-elle sa place dans tout cela? 
Nous sommes tente de le reconnaitre. Composante a part entiere de la 
production editoriale, reflet de son epoque et de la creation des artistes 
contemporains, elle merite toute l'attention des professionnels qui 
oeuvrent pour la protection du patrimoine, irremplagable source de 
culture, gardien de la memoire et objet de reve, et qui veillent a sa 
transmission aux generations futures. L'art du livre ne s'arrete pas au 
siecle dernier. II faut rendre compte des realisations de notre epoque. 
Neanmoins, reconnaissons que cette tache passionnante est 
delicate. 
Ces livres si particuliers sont facilement assimiles a des oeuvres 
d'art. A ce titre, leur acquisition et leur conservation relevent-elles des 
bibliotheques, ou plutot des artotheques, deja specialisees dans la 
diffusion de l'estampe, ou encore des musees? D'aucuns vous 
repondront qu'il est naturellement plus de la competence de ces 
derniers - artotheques ou musees - d'investir dans la bibliophilie 
contemporaine. Nous respectons leurs sentiments et il n'est pas de notre 
propos de les critiquer. Toutefois, un tel pretexte nous parait peu 
convaincant. D'autres raisons nous semblent plus "serieuses" pour 
expliquer le desinteret, volontaire ou non, pour la bibliophilie 
contemporaine. 
A livres particuliers, public particulier! Cette affirmation illustre 
parfaitement le phenomene de la bibliophilie contemporaine. Les 
professionnels fervents defenseurs de la lecture publique et de son 
developpement, peuvent alors etre reticents et refuser d'investir dans 
la bibliophilie, evitant ainsi l'eclosion d'un certain elitisme, la 
coexistence de deux publics "differents". 
D'autre part, les ouvrages de bibliophilie sont reputes chers et vu 
la situation budgetaire actuelle de la plupart des bibliotheques, d'autres 
priorites predominent: le developpement de la lecture publique, la 
construction de nouveaux locaux, l'informatisation ... Les restrictions 
budgetaires lesent souvent, en premier lieu, la politique d'acquisition 
d'ouvrages "rares et precieux" et par la meme la bibliophilie 
contemporaine. 
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Enfin, 1'interet accorde a cette derniere est fortement lie a la 
personnalite du responsable de la bibliotheque. Ce sont toute sa 
sensibilite a l'art moderne et sa subjectivite qui sont en jeu. Et pour une 
fois, c'est un principe contraire au precepte requis d'objectivite qui 
determine 1'existence ou l'absence d'ouvrages de bibliophilie 
contemporaine en bibliotheque publique. 
Tous les fondements determinants que nous venons d'exposer 
nous prouvent qu'il n'est pas si aise de trancher la question. 
Si tous les professionnels s'accordent pour sauvegarder le 
patrimoine, ils se trouvent paradoxalement divises sur la politique en 
faveur de la bibliophilie contemporaine, reflet de la particularite, de la 
"personnalite" de chaque etablissement. 
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UNE POLITIOUE DELIBEREE D'ACOIJISITTON 
* LES CRITERES DU CHOIX ET DE L'ACQUTSTTTON 
Choisir et acquerir une oeuvre, qu'elle soit oeuvre d'art ou livre, 
ne se fait jamais a la legere, mais de fagon reflechie. Ceci est d'autant 
plus vrai pour la bibliophilie contemporaine qui requiert un 
investissement souvent important et devient ainsi une veritable valeur 
de placement. 
L'enquete que nous avons menee aupres des bibliotheques 
publiques frangaises, a tente de cerner leurs pratiques en matiere de 
choix et d'acquisition, pratiques fortement liees a la politique generale 
de 1'etablissement. Toutefois, si diversifiees que soient ces pratiques, 
nous avons essaye de determiner les principaux criteres de selection 
des ouvrages. 
1. Les modes de selection 
En beneficiant de conditions de fabrication tres speciales, les 
ouvrages de bibliophilie contemporaine echappent au circuit de 
distribution commerciale habituel. Leur diffusion et leur vente furent 
pendant longtemps le fait de quelques galeries et editeurs courageux. De 
nos jours, ces relais indispensables se sont multiplies mais la diffusion 
de la bibliophilie contemporaine reste "confidentielle" et souvent 
informelle. Cette confidentialite, exigee par le tirage limite des ouvrages, 
ne deplait pas, d'ailleurs, aux amateurs volontiers exclusifs. 
Le choix des ouvrages, tributaire de la diffusion limitee, est 
neanmoins possible de multiples fagons. 
D'aucuns vous diront que les bibliothecaires ( au sens le plus 
general du terme ) ne sont pas suffisamment informes sur la production 
bibliophilique. Ce constat est plausible eu egard a la relative rarete des 
catalogues analytiques presentant cette production et au manque de 
formation. Mais il nous semble que toute personne manifestant un reel 
interet pour la bibliophilie contemporaine et faisant preuve d'initiative, 
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peut trouver, sous diverses formes, des informations substantielles pour 
eclairer son choix. 
Le recours aux courtiers specialises, mode d'acquisition assez 
repandu, permet de juger sur pieces. Toutefois, il presente un 
inconvenient majeur: le but de toute activite de demarchage etant de 
placer le plus de "marchandises", le risque est grand, dans notre metier 
et en matiere de bibliophilie plus particulierement, de retrouver dans 
plusieurs bibliotheques proches les unes des autres les memes 
ouvrages. L'interet de posseder ces pieces est alors forcement limite. II 
nous semble donc plus interessant d'utiliser d'autres sources 
d'information pour l'acquisition. 
La consultation des revues professionnelles, telles Les Nouvelles 
de 1'Estampe, Art et metiers du livre, ou de catalogues de ventes aux 
encheres, peut fournir une description substantielle et critique des 
ouvrages, permettant ainsi d'operer un choix reflechi. Toutefois, il faut 
veiller a ne pas etre influence par un jugement propre a 1'auteur de la 
critique. II serait donc souhaitable de voir les ouvrages avant de 
prendre toute decision. En effet, seule la consultation de l'ouvrage 
permet de se faire sa propre opinion, fait ressortir toute la richesse et 
1'harmonie de l'ouvrage, et eveille la sensibilite de 1'acquereur. 
Finalement, les modes de selection qui nous semblent les plus 
recommandables sont ceux qui permettent un contact visuel et tactile 
avec l'ouvrage. L'enquete nous a prouve que ce contact est 
effectivement recherche par la plupart des bibliotheques interrogees. 
Parmi ces niodes, nous retenons la consultation des editeurs, 
parfois des artistes eux-memes, avec lesquels un dialogue peut s'etablir 
et aboutir a la decouverte d'oeuvres non diffusees par ailleurs. L'interet 
de cette pratique est l'obtention d'ouvrages rares par leur tirage 
souvent tres limite et leur diffusion pratiquement inexistante, mais 
d'une richesse considerable, car fruits d'un travail soigne. De plus, cette 
demarche est un moyen, de notre part, de soutenir et d'encourager la 
production artisanale, et par la de favoriser la creation d'un patrimoine 
local remarquable, riche et de qualite. 
Les salons, biennales et autres manifestations consacres aux livres 
sont egalement l'occasion de selectionner des ouvrages, de visu. Citons, a 
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titre cVexemple, trois manifestations particulierement renommees 
aujourd'hui: L'art a la page, salon organise tous les ans par la 
bibliotheque municipale de Cagnes-sur-Mer, qui se deroule toujours le 
weelc-end de la Pentecote, la Biennale du livre d'artiste a Uzerche, et le 
SAGA a Paris. La participation a ces manifestations d'ampleur nationale 
est un aspect qui ne doit pas etre neglige par les professionnels des 
bibliotheques, qui souhaitent suivre de pres 1'actualite de la production 
bibliophilique. De plus, ces reunions sont 1'occasion de rencontrer des 
artistes, peu "accessibles" par ailleurs, et font l'objet parfois de 
catalogues, publies ulterieurement. 
Nous pouvons preconiser aussi le recours aux librairies-galeries, 
telles La Hune a Saint-Germain-des-Pres a Paris, endroit magique pour 
1'aventure de la litterature et des arts plastiques, ou aux libraires 
d'occasions specialises dans les livres rares et precieux, les livres d'art. 
Ils peuvent nous proposer des editions "anciennes" de livres illustes, qui 
ne sont plus disponibles chez les editeurs, ou des ouvrages provenant de 
liquidation de succession. Parmi ces derniers, il n'est pas rare de trouver 
des exemplaires d'artistes, pieces inestimables pour les bibliotheques 
qui n'ont pas 1'occasion, en temps normal, de se les procurer car 
reserves aux artistes et a leurs collaborateurs. Toutefois, il faut veiller a 
ce que ces ouvrages soient complets et ne pas hesiter a insister si le 
libraire manifeste quelques reticences. II peut arriver, en effet, que 
certains cahiers ou planches soient manquants; ce qui enleve a 1'ouvrage 
une partie de sa valeur. 
Enfin, ultime mode de selection, mais tres peu repandu: la 
consultation des services du Depot legal a la Bibliotheque Nationale. 
Cette demarche peu courante, notamment utilisee par M. Lapalus de la 
bibliotheque municipale de Macon, permet d'evaluer toute la part de la 
production locale qui echappe au depot legal, lorsqu'on la connait bien, 
mais surtout de decouvrir des ouvrages realises par des artistes, des 
editeurs locaux et dont l'existence nous a echappe. La reference aux 
services du depot legal est donc utile et conseillee pour tous ceux qui 
souhaitent constituer un fonds bibliophilique, qui soit le reflet de la 
production regionale. 
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2. Les criteres de la selertion 
Nous estimons utile de mener, en matiere de bibliophilie 
contemporaine, une politique deliberee d'acquisition, qui resulte de la 
determination de criteres de selection relativement strictes. Toute la 
valeur d'un fonds depend plus, en effet, de sa coherence, de sa 
particularite, que de la valeur monetaire des pieces qui le composent. 
Parmi les grandes lignes directrices, il nous semble primordial de 
retenir la production regionale. En effet, il est du devoir de toute 
bibliotheque de recueillir le patrimoine artistique local et de le 
conserver avec precaution. D'autre part, si toutes les bibliotheques 
publiques frangaises ne limitaient pas leurs acquisitions a cette 
production locale, nous retrouverions les memes ouvrages partout; ce 
qui en reduirait considerablement 1'interet. 
Neanmoins, une acquisition systematique de tous les ouvrages de 
bibliophilie publies dans une region donnee, engagerait des credits tres 
eleves dont aucune bibliotheque n'a la chance de disposer actuellement. 
Les restrictions budgetaires obligent a limiter les elans genereux 
en faveur de la creation artistique. Mais cette limitation n'exclut pas le 
maintien d'une ligne directrice. II nous parait ainsi interessant de 
developper un aspect particulier de la production regionale: l'oeuvre 
d'un editeur, d'un artiste - ecrivain ou illustrateur. L'exemple de la 
bibliotheque municipale de Macon est significatif: le fonds de 
bibliophilie contemporaine comporte de nombreux ouvrages realises par 
Marc Pessin, implante a Saint-Laurent-du-Pont dans 1'Isere, et par 
Thierry Bouchard, dont 1'atelier typographique est installe a Losne en 
Cote-d'Or. II ne faut pas, toutefois, negliger la qualite des ouvrages ainsi 
acquis. Nous estimons qu'une attention doit etre portee a la qualite tant 
du texte ou de l'auteur que de 1'illustration ou de 1'illustrateur. la seule 
renommee d'un artiste ou d'un editeur ne garantit en rien la valeur 
esthetique et intellectuelle d'un ouvrage. 
Occasionnellement, l'acquisition d'un livre n'etant pas realise ou 
edite par des artistes locaux, peut etre motivee par la presence dans 
celui-ci d'une citation de la region ou de la ville ou est implantee la 
bibliotheque. c'est ainsi qu'une breve nouvelle de trois lignes 
concernant Macon, qui plus est illustree, a incite le conservateur de la 
bibliotheque municipale, M. Lapalus, a acquerir l'ouvrage edite par 
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Sauret, Nouvelles en trois lignes, presentant une succession de nouvelles 
breves ecrites par Felix Feneon et illustrees par Roland Topor. 
Enfin, le "coup de coeur" explique souvent ces acquisitions 
occasionnelles. 
3. Les acteurs de la selection 
II n'est pas dans notre intention de trancher la question de la 
responsabilite du choix. Chaque etablissement procede comme il 
l'entend, selon les habitudes du service et la motivation du personnel. 
Cependant, nous pouvons emettre quelques reflexions, notamment 
quant aux qualites qui nous semblent requises pour mener a bien les 
acquisitions de bibliophilie contemporaine. 
La particularite de la matiere exige avant tout de la personne 
chargee de la selection des livres, une sensibilite a l'art du livre et a la 
creation artistique contemporaine. Seules les personnes connaissant les 
techniques de la typographie, de la gravure, de la reliure, nous semblent 
disposer des moyens necessaires pour juger de la qualite de realisation 
des oeuvres. Reste le delicat probleme de la subjectivite de ces 
personnes. Certes, elles donnent au fonds une "personnalite" qui est le 
reflet de leur propre sensibilite. Mais il ne nous appartient pas de juger 
leur choix. Contentons-nous d'apprecier leur demarche et de 
1'encourager. 
D'autre part, il est necessaire que la selection soit toujours faite 
par la meme personne - directeur de la bibliotheque, responsable du 
fonds d'ouvrages rares et precieux ou autre professionnel de cette 
section - ou par le meme groupe de personnes afin de perenniser 
1'esprit initial de la politique d'acquisition. II n'est pas exclu, pour 
autant, de prendre conseil aupres du personnel, de solliciter le jugement 
d'une tierce personne afin de decider avec une certaine objectivite. 
Cette demarche occasionnelle permet, nous semble-t-il, de 
responsabiliser le personnel, d'en reconnaitre l'utilite au fonctionnement 
du service et de le sensibiliser a une production editoriale qu'il n'a pas 
l'habitude de "cdtoyer". II ne faut pas oublier que tout fonds de 
bibliophilie contemporaine est traite, generalement, d'une maniere 
"confidentielle". En faire decouvrir l'existence et la richesse au personnel 
en 1'impliquant dans le developpement du fonds est la meilleure fagon 
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d'en assurer une bonne mise en valeur. Combien de professionnels 
ignorent aujourd'hui l'existence d'un tel fonds dans leur bibliotheque, ou 
n'en n'ont qu'entendu parler sans jamais en voir une seule piece? 
* LA CQLLABORATIQN ENTRE BIBIiOTHEOUES: IJNE 
SOLUTION ENVISAGEABLE 
Nous avons evoque precedemment le risque encouru lorsque les 
bibliotheques sont demarchees par les courtiers specialises: retrouver 
dans chacune d'elles les memes ouvrages. Ceci est d'autant plus 
frequent que les bibliothecaires n'ont pas tous une experience suffisante 
en matiere de bibliophilie contemporaine, sont mal prepares faute de 
formation - inexistante - et de pratique des reseaux specifiques de ce 
domaine de l'edition. Les prestations bien "rodees" des courtiers 
convainquent facilement alors les acquereurs potentiels. 
Une solution nous parait envisageable pour palier ce risque: 
etablir une cooperation entre les bibliotheques d'une meme region. 
Cette cooperation devrait se manifester de differentes fagons. Elle 
pourrait aboutir, dans un premier temps, a la determination d'une 
politique regionale d'acquisition: decider ce que chaque etablissement 
acquiert et en fonction de quels criteres, afin d'obtenir une necessaire 
complementarite des fonds. Dans un second temps, cette collaboration 
pourrait se traduire par la mise en commun des experiences afin de 
constituer une sorte de "code de procedure", non rigide, qui servirait 
d'exemple et de ligne conductrice pour la politique de chaque 
etablissement. Enfin, nous pouvons imaginer dans le cadre d'une telle 
structure de cooperation, l'organisation , la prise en charge de la 
formation des professionnels a la bibliophilie contemporaine, avec une 
collaboration etroite entre les partenaires des metiers du livre. Des 
rencontres pourraient etre organisees avec des artistes locaux afin qu'ils 
presentent leur travail et leurs techniques, et les agrementent de 
demonstrations. 
II existe deja des structures de cooperation regionale entre 
bibliotheques pour certains aspects de leur activite: la gestion et la 
conservation des periodiques, le traitement et l'inventaire des fonds 
anciens... Pourquoi ne pas envisager la creation d'un reseau formel 
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cTechange d'experiences, de conseils et d'entraide en matiere de 
bibliophilie contemporaine? 
L'initiative prise en ce domaine par les bibliotheques de la region 
Auvergne devrait servir d'exemple. Certes toutes les questions ne sont 
pas tranchees immediatement, mais la structure de cooperation nous 
semble le cadre ideal de foisonnement des idees. 
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II. LE TRAITEMENT DES OIIVRAGF.S 
Les modalites de traitement que nous exposons ci-dessous, ne sont 
que des propositions, en aucun cas imperatives. Chaque etablissement 
reste libre de proceder selon ses habitudes et ses moyens. Cependant, il 
nous a semble interessant, face a l'absence de normes ou de directives 
en la matiere, de reflechir aux solutions envisageables. 
DES REGLES PARTICIJIJERES POIJR UN FONDS 
PARTICULIER 
* L'INVENTATRF 
L'appartenance a la bibliotheque devient effective avec 
1'inscription de chaque nouvelle acquisition sur un registre, dit d'entree-
inventaire. 
En theorie, la bibliotheque peut n'utiliser qu'un registre pour 
1'ensemble de ses documents. Mais nous pensons qu'en pratique la 
presence d'un registre par support est preferable, ne serait-ce que pour 
proceder plus rapidement a une estimation de 1'importance des 
differents fonds. 
Les ouvrages de bibliophilie contemporaine ne sont pas distincts 
des autres livres par leur support proprement dit - sauf certains livres 
d'artistes et surtout les livres-objets qui prennent parfois des formes 
plus sculpturales que proches du livre - mais par la particularite de leur 
realisation et de leur contenu. Neanmoins, nous pensons que la tenue 
d'un inventaire separe est souhaitable, d'autant plus que les acquisitions 
de tels ouvrages sont assez peu frequentes - quelques pieces dans 
l'annee - et que leur enregistrement dans un registre unique les 
"noyerait" dans la masse des acquisitions courantes. 
Nous recommandons, enfin, de reporter systematiquement chaque 
numero d'inventaire au bas de la page de titre de 1'ouvrage 
correspondant, en utilisant un crayon de papier pour ne pas alterer le 
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papier. Pour les pieces qui sont editees sur un papier particulierement 
fragile - par exemple, le papier vegetal - ou qui, au contraire, sont 
realisees avec un tout autre materiau que le papier - nous pensons 
notamment aux livres-objets -, ce numero d'inventaire pourrait etre 
inscrit, toujours au crayon de papier, sur une petite fiche en papier 
permanent glissee dans l'ouvrage ou placee dans son emboitage. 
* L'ESTAMPILI.ArTE 
Afin de limiter les tentatives de vol et de revente sur le marche, 
et pour bien identifier le possesseur de 1'ouvrage, en l'occurence soi-
meme, la bibliotheque doit estampiller ses acquisitions avec son cachet. 
Les directives enoncees par la Direction du livre et de la lecture 
P°ur 1'estampillage des fonds sont applicables a la bibliophilie 
contemporaine. 
Le timbre en caoutchouc est a proscrire sans hesitation au profit 
d'un timbre en cuivre, de un centimetre de diametre au maximun, de 
preference. La forme ovale n'est pas interdite, tout en restant dans des 
proportions correctes. Un timbre de diametre plus restreint est conseille 
pour les planches hors textes, les gravures, les dessins... Notons, 
toutefois, que le timbre a sec, habituellement utilise pour les 
photographies et les cartes postales, peut parfaitement l'etre pour les 
livres de bibliophilie, par souci d'esthetisme, de preservation de 
1'ouvrage. Dans ce cas, le diametre importe peu. 
L'inscription doit se resumer a la mention du nom et du lieu de 
1'etablissement, sous une forme abregee ou non. Tout caractere 
fantaisiste ou motif decoratif est proscrit: la sobriete est de rigueur. 
L'estampillage requiert 1'utilisation d'une encre indelebile, dont la 
couleur peut varier d'une bibliotheque a 1'autre. Deux teintes sont 
recommandees: le noir et le rouge. 
Le timbre doit etre appose au verso de la page de titre, sur la 
derniere page imprimee et sur une page dans le livre, en prenant soin 
de choisir toujours la meme. Nous estimons que ce principe pourrait 
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etre assoupli pour 1'estampillage des livres de bibliophilie 
contemporaine. II serait ainsi preferable de n'apposer qu'une seule fois 
le timbre sur les ouvrages ne comportant que quelques feuillets. D'autre 
part, 1'estampillage au recto de la page de titre serait plus esthetique 
qu'au verso, tout en cherchant a dissimuler le plus possible la marque. 
Finalement, il faudrait adapter ce principe, le moduler en fonction de 
chaque ouvrage. L'essentiel n'est-il pas, en fin de compte, que le cachet 
figure au moins une fois sur 1'ouvrage? 
Enfin, toutes les planches hors textes de gravures, de dessins 
doivent etre estampillees de maniere a recouvrir en partie 1'illustration. 
La particularite de conception et la matiere des livres-objets 
peuvent poser probleme pour l'estampillage. Comment estampiller un 
ouvrage dont le materiau de base n'est pas le traditionnel papier? 
La solution de facilite serait de ne pas y apposer de cachet. 
Toutefois, si ces ouvrages sont reserves a des expositions et qu'ils sont 
alors pretes a un autre etablissement, il devient necessaire d'identifier 
clairement leur possesseur, pour des raisons de securite et juridiques. 
Toute la difficulte de la tache reside dans le choix du procede: doit-on 
graver cette marque directement sur l'ouvrage, en utilisant la technique 
la mieux adaptee au materiau, ou sur une petite plaque apposee ensuite 
sur l'objet-livre? Quelle que soit la solution retenue, 1'operation doit etre 
menee avec delicatesse, pour ne pas deteriorer l'objet. 
* LE CATALOGAGE 
Les catalogues sont indispensables a 1'identification des fonds, 
notamment de ceux qui, par leur rarete et leur nature precieuse, sont 
voues a etre conserves dans des "reserves", devenant ainsi presque 
inaccessibles, invisibles. Ces catalogues apparaissent donc comme le seul 
lien entre le public et les ouvrages. De ce fait, il est primordial que les 
notices composant ces outils de reference soient redigees de la maniere 
la plus complete. 
C'est dans cet esprit que nous avons elabore toutes les notices du 
fonds de bibliophilie contemporaine de la bibliotheque municipale de 
Macon. L'absence de norme concernant ces ouvrages nous a oblige a 
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determiner nous-meme le contenu des notices, en tirant profit des 
experiences d'autres bibliotheques dans ce domaine, notamment de la 
Bibliotheque Nationale et de la bibliotheque municipale de la Part-Dieu 
a Lyon. 
Independamment des elements qui doivent obligatoirement etre 
mentionnes dans toute notice - soit, selon la norme frangaise Z 44-050: 
le titre et ses complements, sous-titre, titre parallele...; 1'auteur 
principal, les auteurs-collaborateurs et les auteurs secondaires, 
illustrateurs, prefaciers...; le lieu, le responsable et la date de 1'edition; la 
pagination; les mentions d'illustrations; le format -, nous avons juge 
essentiel d'y faire figurer des informations substantielles sur la 
conception, l'edition et les particularites d'exemplaire de l'ouvrage. Nous 
avons choisi de donner toutes ces indications dans la zone de notes, 
seule partie de la notice ou le catalogueur n'est pas soumis a des 
contraintes de presentation. Rappelons, enfin, que comme pour tout 
autre ouvrage doivent figurer sur la notice la cote et le numero 
d'inventaire. 
Les elements que nous estimons interessants a retenir, car utiles 
pour 1'histoire de 1'edition bibliophilique, sont les suivants: 
- 1'imprimeur du texte et le ou les type(s) et corps de 
caracteres ayant servi a la composition du texte; 
- rimprimeur des illustrations; 
- les responsabilites secondaires telles que maquettiste, 
directeur d'ouvrage; 
- la justification du tirage: qualite du papier, nombre 
d'exemplaires et leurs particularites selon leur place dans le 
tirage ( par exemple, les exemplaires de tete sont 
accompagnes de suites des gravures, de croquis, de cuivres 
rayes... et tires sur differents papiers ); 
- la presentation materielle de 1'ouvrage: les feuillets, la 
couverture et l'emboitage, la reliure eventuelle; 
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- enfin, le numero de 1'exemplaire catalogue et ses 
particularites, autres que celles mentionnees dans la 
justification du tirage ( par exemple, la signature de 1'auteur 
ou de 1'artiste au colophon ). 
Tous ces elements concourent a fournir une description 
substantielle au public ( cf. 1'exemple de notice a 1'annexe 4 ). 
La redaction de telles notices n'est pourtant pas toujours aisee. En 
principe, tous les elements figurent dans 1'ouvrage a la page de titre, au 
colophon, a 1'acheve d'imprimer et a la page de justification du tirage. 
Mais dans certains cas, et notamment pour les livres-objets, qui ne 
comportent ni page de titre ni pieces liminaires dignes de ce nom, il faut 
rechercher les informations ailleurs. Quelle demarche faut-il alors 
adopter? La consultation des catalogues de ventes, d'expositions ou de 
salons peut fournir les elements-clefs; mais cette solution est aleatoire. 
Nous avons la possibilite, egalement, de nous reporter a la Bibliographie 
de la France, tout en sachant qu'une part 11011 negligeable de la 
production bibliophilique echappe encore au depot legal: le risque de ne 
pas trouver 1'ouvrage subsiste donc. Cest finalement le dialogue direct 
avec 1'editeur, l'auteur ou 1'artiste / illustrateur qui s'avere le plus 
fructueux. 
Pour faciliter les recherches du public, il nous parait essentiel de 
multiplier les entrees du catalogue. Lorsque celui-ci est encore manuel, 
nous preconisons la constitution de plusieurs fiches: 
- auteurs principaux et secondaires : traducteurs, 
prefaciers...; 
- illustrateurs, en precisant pour chacun la technique 
employee; 
- titres; 
- editeurs ( "imprimeurs-libraires" ); 
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- imprimeurs du texte; 
- imprimeurs des illustrations; 
- maquettistes; 
- directeurs d'ouvrage; 
- relieurs... 
Le but de la demarche est d'aboutir a une certaine exhaustivite et 
de fournir un outil de recherche multi-criteres performant. 
Un tel travail est facilite par 1'utilisation d'un systeme 
informatique de catalogage puisque l'interrogation du fichier porte alors 
sur tous les elements contenus dans les champs indexes. Mais il faudrait 
disposer d'un logiciel qui permette d'indexer la zone de notes afin de 
faire ressortir toutes les particularites d'exemplaire. Or actuellement, 
seuls les champs classiques sont en general indexes - ce qui restreint la 
recherche - et la zone de notes n'est pas suffisamment longue pour 
contenir, par exemple, toute la justification d'un tirage. Ce probleme 
technique peut nous obliger a laisser coexister les deux types de fichiers 
- manuel et informatise - par souci d'exhaustivite. 
Une autre solution est envisageable dans le cas d'un fonds de 
faible a moyenne importance ( quelques centaines de pieces au plus ). 
Les ouvrages peuvent etre integres dans le catalogue general et, 
parallelement, faire l'objet d'un catalogue imprime presentant la liste 
des livres dans l'ordre des cotes et offrant de multiples index: auteurs et 
artistes, titres, editeurs, techniques utilisees dans l'illustration. 
Cette solution originale est experimentee par la mediatheque de 
Roubaix depuis quelques annees. Elle permet aux chercheurs d'avoir 
tous les elements sous la main, dans un document facilement 
consultable. Mais elle presente un inconvenient puisque la mise a jour 
oblige une refonte complete et une reedition du catalogue. 
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* LA COTATTON 
Faisaiit partie integrante de la description bibliographique, la cote 
est 1'element-clef, ie signe conventionnel qui etabli le lien entre les 
lecteurs et les ouvrages. II est tres important, de ce fait, que la cote soit 
composee d'elements explicites, qui permettent de retrouver aisement 
les documents dans les magasins. Elle peut etre etablie de differentes 
fagons, mais toujours en tenant compte du systeme de classement choisi 
En matiere de bibliophilie contemporaine, deux options de 
classement sont possibles. D'une part, 1'utilisation de la Classification 
decimale de Dewey, comme pour tout autre ouvrage, et des indices 090 
et suivants plus particulierement: 
- 090 Manuscrits et livres rares 
- 094 Livres remarquables par l'impression 
- 095 Livres remarquables par la reliure 
- 096 Livres remarquables par l'illustration et le materiel 
employe. 
Ce systeme suppose que le fonds soit de faible importance car 
retrouver un ouvrage par le seul indice Dewey devient vite fastidieux, 
meme en concevant un sous-classement par ordre alphabetique 
d'auteurs. 
Cette cotation simplifiee n'est pas a proscrire pour autant et nous 
semble adaptee, par exemple, aux B.C.P. ou aux B.M. dont les fonds de 
bibliophilie contemporaine se resument a quelques pieces. 
Autre option: la determination d'un systeme de classement 
maison et de la cotation correspondante. La solution la plus pratique 
est sans doute le classement par formats, complete par un sous-
classement chronologique en fonction des numeros d'inventaire. Les 
cotes obtenues sont de type alphanumerique, avec un codage des 
differents formats: par exemple, P pour petit ( jusqu'a 20/25 cm ), M 
pour moyen ( entre 20/25 et 35/40 cm ), G pour grand ( au-dela de 
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35/40 cm ). Ces chiffres ne sont donnes qu'a titre indicatif et peuvent 
varier d'un etablissement a l'autre. Les formats peuvent tout aussi bien 
etre transcrits selon les abreviations habituelles: folio, 4°, 8°...). 
II est tout a fait possible, d'autre part, de particulariser les cotes 
en ajoutant aux deux elements precedemment retenus, un signe 
distinctif marquant l'appartenance des ouvrages a la "Reserve" ( par 
exemple, R ou Res), ou encore une mention de date ( par exemple, XX ou 
20 pour le 20e siecle ) afin de bien distinguer les ouvrages contenus au 
sein de cette "Reserve". 
La cote doit imperativement figurer sur l'ouvrage. Ce qui pose 
probleme dans notre domaine. En effet, il est impossible d'equiper ces 
ouvrages, comme tout autre livre, en y apposant une etiquette 
autocollante au dos. La fragilite et la noblesse des materiaux utilises 
pour la fabrication des livres de bibliophilie contemporaine et le souci 
de ne pas alterer leur apparence et leur integrite nous obligent a 
prendre des precautions. 
Nous pouvons imaginer deux techniques: d'une part, l'apposition 
d'une piece de titre sur 1'emboitage ou la reliure, realisee par un 
professionnel dans un atelier de reliure; d'autre part, l'insertion dans 
1'ouvrage d'une petite fiche en papier neutre, de fagon a ce qu'elle 
depasse legerement de la tranche et sur laquelle est inscrite la cote a 
l'encre indelebile. De plus, si dans les deux cas 1'ouvrage est emballe 
dans du papier permanent pour une meilleure preservation, il faut 
penser a noter systematiquement la cote sur 1'emballage afin qu'elle 
apparaisse toujours clairement. 
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DES CONDITIONS PARTICULIERES DE CONSERVATTON 
La premiere mesure a prendre pour conserver et sauvegarder un 
fonds est de le preserve contre deux fleaux: d'une part, les degradations 
irremediables que peuvent entrainer de mauvaises conditions de 
preservation (developpement de moisissures, attaques d'insectes, 
degradation du papier, du cuir); d'autre part, les risques d'incendie, 
d'inondation, de malveillance, de vol, ... Pour cela, il faut placer les 
collections dans des locaux adequats, offrant un environnement 
satisfaisant, equipes de mobilier et des installations necessaires. 
* LOCAL ET EOIITPEMENTS SPECTAIJX 
Nous appelons communement "Reserve" 1'ensemble des ouvrages 
dont la nature rare et precieuse oblige a les mettre "a l'abri" pour les 
preserver. Par extension, la "Reserve" est devenue le local, ou la partie 
des magasins, ou ils sont conserves. 
Tous ces livres, et notamment ceux qui contiennent des documents 
graphiques comme les ouvrages de bibliophilie contemporaine, sont 
particulierement sensibles aux conditions climatiques des locaux: 
atmosphere, lumiere, temperature et humidite. Une attention toute 
particuliere doit etre accordee a cet environnement. 
1. L'atmosphere 
L'atmosphere est chargee de poussiere, qui fait courir aux 
documents des risques de trois ordres: salissures, activation de la 
deterioration mecanique par abrasion, creation d'un terrain propice a la 
proliferation d'agents bacteriologiques, insectes et champignons. Pour 
eliminer cette poussiere et regenerer l'air, la Direction du livre et de la 
lecture conseille d'utiliser des epurateurs d'air, autonomes ou integres 
au systeme de ventilation. Rappelons, egalement, qu'un programe 
soutenu de nettoyage des sols et des etageres des magasins est un bon 
complement pour lutter contre la poussiere. 
La climatisation est souvent installee dans les locaux de 
conservation pour y maintenir une temperature constante. Toutefois, 
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aucun systeme climatisant ne permet actuellement de lutter contre 
1'acidite de l'air. 
II faut savoir enfin, qu'il est facile d'ameliorer les conditions 
generales de conservation par quelques mesures simples: 
- s'assurer de la bonne circulation de l'air par le jeu des 
fenetres ou des ventilateurs; 
- utiliser des deshumidificateurs d'air ou des 
humidifica te urs; 
- isoler les gaines de chauffage, et controler le chauffage en 
general. 
2. L'eclairage 
Les livres sont des objets particulierement vulnerables a la 
lumiere car ils contiennent des matieres organiques (papier, cuir). 
Qu'elle soit d'origine naturelle ou artificielle, la lumiere emet des 
radiations qui sont la cause du jaunissement, du dessechement et de la 
deterioration des documents. Ces effets photochimiques sont en plus 
aggraves par un exces de temperature ou d'humidite. Des mesures de 
protection tres rigoureuses doivent etre prises pour eviter ces 
alterations: 
- un eclairement maximum de 50 lux pour les materiaux tres 
sensibles a la iumiere: materiaux teints, estampes de 
couleur, parchemins portant des colorants et des encres de 
couleur; 
- un eclairement maximum de 150 lux pour les materiaux 
moins sensibles a la lumiere: estampes, photographies, livres 
et archives en noir et blanc. 
D'autre part, il convient d'eviter systematiquement 
1'ensoleillement direct des documents et toute exposition prolongee ou 
repetee a une source lumineuse, les effets nocifs de la lumiere etant 
cumulatifs. 
D'autres mesures sont preconisees pour la protection contre la 
lumiere. Nous n'avons cite ici que les principales pour ne pas conferer a 
notre propos un caractere trop rebarbatif. Quiconque souhaiterait 
appronfondir le sujet pourra trouver matiere dans les directives de la 
Direction du livre et de la lecture (cf references dans la bibliographie). 
31 
3. La temperature et rhumidire 
Sans entreprendre d'explications trop techniques, nous pouvons 
rappeler que les documents conserves en bibliotheque sont composes de 
materiaux hygroscopiques (le papier, le parchemin), qui absorbent de 
1'humidite s'ils sont plus secs que l'air ambiant, et en restituent si l'air 
est plus sec. Les variations de teneur en eau se traduisent par un 
gonflement ou une retractation du papier, qui s'accompagnent de 
variations dimensionnelles et de dilatation differentielles des couchent 
qui constituent le document: il y a alors perte d'elasticite , de souplesse 
et de solidite. Si un exces d'humidite est a proscrire, une tres grande 
secheresse est egalement nuisible. 
L'association d'une certaine chaleur (plus de 22° C.) a une 
humidite relative superieure a 65 % favorise, d'autre part, le 
developpement des spores de champignons et des bacteries qui, 
toujours presents en suspension dans 1'atmosphere, fructifient au 
contact du papier, milieu tres nutritif, dont ils affaiblissent rapidement 
la resistance. 
II est donc primordial de maintenir pour les livres: 
- une temperature de 18° C, plus ou moins 1° C; 
- une humidite relative de 55 %, plus ou moins 5 %. 
Enfin, rappelons que les fluctuations de temperature et d'humidite 
relative sont extremement nefastes et accelerent le processus de 
degradation. 
Les directives de la Direction du livre et de la lecture fournissent 
des informations sur les differentes methodes de controle de 1'humidite 
relative (thermohygrometres, gel de silice). 
4. Le mobilier de conservation 
Nous devons souligner 1'importance du choix du mobilier et des 
materiels utilises pour le rangements des documents. 
En fonction des moyens dont dispose la bibliotheque et des 
formats des livres de bibliophilie contemporaine, nous proposons 
differents modes de rangement. 
La solution la plus simple et la moins onereuse est 1'utilisation des 
rayonnages metalliques classiques, double face, traites. Les ouvrages de 
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petits et moyens formats y sont ranges de preference debout, et les 
grands formats a plat, sur la double largeur, pour eviter que le papier 
ne ploie. II faut veiller, de plus, a ce que les ouvrages ne depassent pas 
des rayons afin d'eviter de les accrocher au passage. Cette solution 
presente, toutefois, rinconvenient d'utiliser beaucoup de place, surtout 
avec les grands formats ranges a plat. 
L'ideal est, sans nul doute, de conserver les livres de grands 
formats dans des meubles a plans, en veillant a choisir un modele dont 
les tiroirs sont suffisamment hauts pour recevoir des ouvrages epais, et 
les petits et moyens formats dans des armoires. L'utilisation de ces 
meubles speciaux est une garantie supplementaire pour la bonne 
preservation des livres contre les facteurs de deterioration (lumiere, 
poussiere). 
* CONDITIONNEMENT ET PRESERVATION PES DOCUMENTS 
Toutes les mesures enumerees ci-dessus ne sont pas toujours 
suffisantes. Nous estimons qu'il est plus prudent que chaque ouvrage 
soit lui-meme protege par un emballage ou un emboitage sur mesure. 
Rien n'est superflu quand il s'agit de preserver le patrimoine litteraire 
et artistique. 
L'emballage des livres dans du papier permanent est une solution 
peu onereuse surtout si le fonds contient de nombreuses pieces, et si 
l'on ne recherche pas 1'esthetisme: en effet, les livres empaquetes 
peuvent cotoyer, dans la Reserve, de belles reliures anciennes. 
La solution de realiser des emboitages pour chaque ouvrage - qu'il 
soit en feuilles sous une simple couverture, relie ou deja dans un 
emboitage - est en revanche plus esthetique, mais ne peut pas etre 
choisie si le fonds est trop important. Seules les bibliotheques ne 
possedant que quelques pieces peuvent se le permettre. En effet, la 
confection d'un emboitage sur mesure par un professionnel de la 
reliure, avec tous les materiaux preconises pour la conservation des 
documents (differents papiers et cartons permanents ...) est onereuse. 
La multiplication des emboitages peut entrainer rapidement des 
depenses considerables. 
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En guise de conclusion a cette partie sur le traitement des 
ouvrages de bibliophilie contemporaine, disons que c'est encore a un 
personnel qualifie (conservateurs, bibliothecaires ou assistants 
qualifies) qu'en revient la tache. Toutes les etapes, et notamment la 
description bibliographique, requierent des connaissances prealables en 
matiere de typographie, de gravure et de reliure. 
A cet egard, nous deplorons, une fois de plus, le manque crucial 
d'enseignements sur la matiere dans le cadre des formations 
professionnelles initiales et continues. 
Aujourd'hui, la bibliophilie contemporaine n'est-elle pas inherente 
au metier dans les bibliotheques publiques, tout comme le livre ancien? 
L'histoire du livre ne s'est pas arretee au siecle dernier. Un 
patrimoine litteraire et artistique moderne, plein d'originalite et de 
richesse, se constitue sous nos yeux. Ne le negligeons pas par 
conservatisme! 
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III. LA MTSE EN VAI.EUR DU FONDS 
QUELLE POLITTQUE ADOPTER. 
POUR OIJEI, PTJRT.Tr? 
Tout ouvrage n'a d'interet que s'il rencontre ses lecteurs ou du 
moins un public. La mission d'une bibliotheque est de tout mettre en 
oeuvre pour que cette rencontre ait lieu. 
La particularite des ouvrages de bibliophilie contemporaine ne les 
soustrait pas, a priori, a cet usage. Meme s'ils sont assimiles a des 
oeuvres d'art, ne meritent-ils pas d'etre montres comme dans un 
musee? De plus, la bibliotheque n'aurait aucun interet a acquerir et 
conserver des oeuvres pour le simple plaisir de les savoir dans ses 
collections. 
Tout le probleme est de savoir comment realiser cette mise en 
valeur. Devons-nous reserver a ces livres fragiles et precieux un 
traitement particulier ou, tout au contraire, oser les mettre dans les 
mains du public, les faire sortir de leur "Reserve"? Des trois modes 
traditionnels de mise en valeur, devons-nous ne retenir que le moins 
"engage", l'exposition, ou au contraire, abolir toute reticence et offrir ces 
ouvrages en consultation, voire en pret? II est necessaire en tous cas 
qu'une politique volontaire soit menee et que l'ensemble du personnel y 
soit implique. 
LA CONSULTATION SUR PLACF. 
Autoriser la consultation sur place est une initlative tres courante 
pour tous les ouvrages dits "de Reserve". Tout en maintenant des 
mesures rigoureuses de preservation, cette politique permet d'apprecier 
pleinement toute la richesse tant intellectuelle qu'artistique des livres 
de bibliophilie contemporaine. Toutefois, il apparait evident que le souci 
omnipresent d'eviter le plus possible d'eventuelles deteriorations, est 
35 
completement incompatible avec une ouverture du fonds a tout venant. 
La consultation sur place se trouve en general reservee a un public tres 
particulier: toutes personnes justifiant dument leurs recherches et les 
amateurs avertis. 
Le choix d'une telle politique suppose donc l'ediction de regles 
precises et strictes de communication et 1'amenagement d'un espace 
adequat. 
En fonction des locaux de la bibliotheque, il importe de reserver 
un endroit de la salle de lecture ou de travail a la communication des 
livres de bibliophilie. Selon les possibilites, cet espace est plus ou moins 
grand mais en tous cas calme, bien eclaire et situe a proximite 
immediate du responsable de salle. L'amenagement d'un local special, 
relativement spacieux pour rendre confortable le travail du chercheur 
et lui permettre de disposer autour de lui ses instruments de travail, 
demeure l'ideal. II faut veiller, d'autre part, a reunir des materiels 
divers: lutrins, buvards, loupes, crayons de papier, morceaux de 
feutrine, gants de coton ... Toutes ces dispositions sont essentielles et 
contribuent a assurer une bonne consultation. 
La communication ne doit etre autorisee que sur justification 
d'identite et apres approbation avec prudence et circonspection par le 
responsable du fonds, de 1'interet de la recherche. Nous ne jugeons pas 
necessaire, toutefois, de limiter rigoureusement le nombre des 
communications par seance de travail. En revanche, nous estimons qu'il 
faut imperativement veiller aux instruments utilises par les lecteurs 
afin de deconseiller les stylos a encre, a bille, a pointe de feutre au 
profit du crayon de papier. De plus, il faut inviter l'usager a respecter 
des regles pour la securite des documents: 
- rinterdiction d'ecrire sur le document lui-meme, 
volontairement ou par megarde; 
- l'interdiction de decouper ou de lacerer des livres; 
- 1'interdiction de manger ou boire. 
Toutes ces interdictions, qui paraissent evidentes, peuvent etre 
consignees avec les modalites de consultation dans le "Guide du lecteur", 
ou encore sur une affichette placee en evidence dans le local. 
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Apres consultation, il est souhaitable que le responsable de la salle 
verifie, en presence du lecteur, si 1'ouvrage a bien ete reclasse 
interieurement, et s'il ne manque aucun feuillet, aucune planche. Par la 
meme occasion, il est conseille de s'assurer que chaque livre est bien 
dans son emboitage pour eviter des meprises ulterieures. 
II ressort de ce developpement, que la politique en faveur d'une 
consultation sur place demeure limitee aux occasions pertinentes bien 
que les collections publiques appartiennent au patrimoine commun et 
qu'elles soient, en principe, accessibles a tous. La survie des documents, 
P°ur la plupart relativement chers et rares, s'avere un argument de 
poids. 
D'autre part, l'organisation des bibliotheques centrales de pret en 
depots et annexes autour d'une bibliotheque centrale, et la sobriete de 
leurs equipements ne semblent pas appropriees a la mission de 
conservation que requiert la bibliophilie contemporaine. 
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LE PRET A DOMICHJR 
Imaginer un seul instant 1'organisation du pret d'ouvrages de 
bibliophilie contemporaine apres avoir preconiser une consultation 
limitee pour en assurer la survie, peut paraitre aberrant. Pourtant, si 
nous en courons le risque, c'est parce qu'aujourd'hui une bibliotheque 
frangaise en fait l'experience de fagon probante. L'exemple de la 
mediatheque de Roubaix merite d'etre cite et nous invite a reflechir sur 
les contraintes et les bienfaits d'une telle "offre" au public. 
Cette mediatheque ne se contente pas d'etre 1'etablissement de 
lecture publique le plus frequente de sa region et met a la disposition 
de ses usagers, en acces libre, un patrimoine etonnant constitue de 
livres "precieux" a tirage limite (voire unique!) et comportant des 
travaux originaux signes d'artistes. Heritiere de la volonte de qualite 
culturelle qui a prevalu a sa creation, elle propose aujomxfhui un fonds 
unique en son genre. 
Ces livres "precieux" mis en pret sont un nouveau service propose 
a tous les utilisateurs detenteurs d'une carte adulte, afin de les inviter a 
s'arreter un moment, a ecouter, a regarder, a toucher, a lire enfin avec 
attentions et precautions d'autres livres. 
La nature precieuse de ces ouvrages resulte, toutefois, plus de leur 
rarete - certains sont uniques! - que de leur prix. Le principe adopte est 
de ne pas depasser 1000 francs par ouvrage. Ce choix delibere explique 
1'absence de reticence a mettre ces ouvrages en pret, en libre service 
dans une armoire vitree ouverte, qui les protege de la poussiere. De 
plus, l'emprunt en est gratuit! 
Le pret des ouvrages s'accompagne de recommandations: il faut 
etre attentif a ne pas gratter ou frotter les illustrations; ne pas laisser 
les livres a la poussiere, au soleil, dans 1'eau, la graisse, le sable...; ne pas 
manger ou avoir les mains salies. La somme des attentions de chacun 
accroit la survie du document! 
Que penser d'une telle initiative? Elle est la preuve que le livre de 
bibliophilie ne cree pas un elitisme comme cela a ete decrie, et continue 
de 1'etre parfois. Au contraire, il semble que le service de pret ait un 
succes irrefutable. 
Mais peut-on vraiment offrir ce service a tout le monde? Nous 
partageons, sur ce point, l'opinion du conservateur de la mediatheque 
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de Roubaix, qui estime qu'il est necesaire de preparer les personnes a la 
lecture de ces ouvrages, de les initier dans le cadre de stages proposes 
par 1'atelier de reliure de la bibliotheque. De tels stages sont 1'occasion 
de decouvrir, de feuilleter, de manipuler les livres, tout en les preparant 
pour le pret. Qu'ils soient neophites, connaisseurs ou curieux, les 
lecteurs y apprennent a coudre les cahiers, a monter les planches ou 
gravures, a encoller les dos, a realiser des emboitages... Nous estimons 
que de tels ateliers, certes difficles a gerer, sont des moments 
privilegies de rencontre entre les artisans du livre, les bibliothecaires et 
les lecteurs. Les usagers avertis qu'ils deviennent ainsi n'eveillent plus 
notre mefiance: conscients du caractere precieux des ouvrages, ils ne 
peuvent qu'en prendre grand soin et en assurer la survie. 
L'organisation de conferences sur la typographie, les techniques de 
la gravure, de 1'edition..., est un moyen supplementaire d'attirer la 
vigilance du public et de l'amener a reconnaitre tout l'interet du travail 
fourni par les bibliothecaires pour faire vivre le patrimoine local. 
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LES EXPOSITIONS 
Plus traditionnelles que toutes autres mises en valeur, les 
expositions ont pour vocation de faire connaitre a la collectivite les 
tresors, les richesses qui lui appartiennent. Le devoir des bibliotheques 
de presenter leurs acquisitions - ne serait-ce que pour montrer 
comment les credits alloues ont ete utilises - se double d'un interet 
culturel evident: la revelation, la visualisation de pieces exceptionnelles 
ou rares. 
D'autre part, 1'exposition a le merite de permettre aux 
bibliothecaires de mieux connaitre leurs fonds et de les decouvrir 
parfois. 
La conception intellectuelle de 1'exposition est l'etape prealable 
indispensable pour en determiner 1'organisation et selectionner avec 
discernement le contenu materiel. 
Cette mise en valeur museographique doit etre une oeuvre de 
gout, presentee clairement pour ne pas engendrer la confusion ou 
l'ennui, a la portee de tous, ni trop savante, ni trop elementaire. Pour 
cela, les organisateurs doivent faire appel a des techniques tant de 
museographie, de decoration et d'etalage (choix des materiaux, des 
dispositions) que d'animation (association des textes, des images et des 
sons; integration de l'exposition dans un contexte). 
La fragilite et la rarete des livres de bibliophilie contemporaine 
obligent les bibliothecaires a prendre un certain nombre de precautions, 
tant materielles (presentation, securite) que juridiques (formalites 
administratives pour le transport, 1'exportation, et assurances). Nous ne 
developpons pas ce dernier aspect, aborde par ailleurs dans une 
circulaire de la Direction du livre et de la lecture. 
* LES CONDITIQNS DE SECURITE 
Le batiment ou se tient 1'exposition doit etre bien clos et surveille 
de jour comme de nuit. 
II faut veiller a ce que le local soit muni d'un equipement anti-feu 
approprie: detecteurs d'incendie et extincteurs manuels, de preference a 
poudre seche ou eau pulverisee. En effet, compte tenu du faible volume 
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d'eau projetee, ceux-ci sont moins dangeureux que les extincteurs a eau 
sous pression. 
Enfin, les vitrines doivent etre imperativement fermees a clef, de 
meme que la salle d'exposition en dehors des heures d'ouverture de la 
bibliotheque, et, pour se premunir contre le vol ou les degradations 
volontaires, il est recommande d'installer un systeme de surveillance et 
d'alarme. 
* LES CONDITIQNS CLIMATIOUES 
Avant rinstallation de 1'exposition, il faut s'assurer que le local 
presente un environnement climatique correct: 
- en procedant a des mesures regulieres de la temperature 
et de 1'humidite relative, afin de garantir aux documents le 
meme environnement qu'en magasin; 
- en verifiant que 1'eclairage de la piece, tant naturel (rayons 
du soleil et de la lune) qu'artificiel, n'est pas trop intense. 
* LA PRESENTATION DES DOCUMENTS 
II est preferable de presenter les livres sous vitrines. Celles-ci 
doivent etre propres et il convient de s'assurer, lors du montage de 
1'exposition, qu'aucun livre ne presente des traces suspectes revelant 
une attaque de champignons ou d'insectes. Renouveler cette operation, 
meme si elle a ete faite peu de temps auparavant, est primordial pour 
eviter la propagation des agents nocifs. 
En principe, les ouvrages ne doivent pas etre exposes plus de deux 
mois par an et il est essentiel de ne pas laisser la meme page a la 
lumiere plus d'une semaine afin d'eviter la degradation du papier et le 
palissement des encres de couleur. 
II est preferable de poser les ouvrages a plat et d'utiliser pour les 
maintenir ouverts des bandes transparentes en rhodoid ou en polyester 
neutre, en veillant a ne pas comprimer les papiers. L'usage des 
elastiques est a proscrire. 
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Un controle periodique nous semble necessaire pour verifier si les 
pages n'ont pas glisse, si le soleil ne tombe pas sur une vitrine ... Ce peut 
etre l'occasion aussi de changer les feuillets et planches presentes afin 
de renouveler 1'interet de l'exposition, tout en les preservant ainsi des 
radiations lumineuses. 
* LA REPRODUCTION DES DOCIJMENTS 
Nous estimons necessaire de preciser quelques ultimes conditions 
pour preserver l'integrite des documents. 
En cas de tournage ou de prise de vues necessitant un eclairage 
puissant ou l'emploi de flashs electroniques, la plus grande prudence 
s'impose quant au niveau d'eclairement. En tout etat de cause, les 
valeurs suivantes ne doivent pas etre depassees: 
- 1000 w de puissance pour l'ensemble des projecteurs; 
- 3 metres de distance minimum entre les documents et les 
lampes si aucun filtre (anti-UV ou anti-calorique) n'est 
employe. 
Lorsque les photographies sont autorisees a titre prive, il est 
conseille d'interdire aux visiteurs l'usage de flashs. 
Pour ne pas conferer a l'exposition un caractere trop "elitiste", il 
est important d'en assurer une bonne publicite a l'exterieur (affiches, 
presse, radio ou television), dans les ecoles, les maisons de quartier, les 
entreprises... D'autre part, il ne faut pas negliger la signalisation a 
1'interieur de la bibliotheque, les commentaires et" 1'accompagnement" 
(montages audio-visuels, notices-guides, visites commentees, catalogue, 
etc ...). 
La necessite du catalogue est particulierement evidente lorsque 
1'exposition a ete 1'occasion de decouvrir un fonds et d'en provoquer 
l'inventaire; ce qui est souvent le cas des fonds de bibliophilie 
contemporaine. Le catalogue rassemble et transforme 1'ephemere en un 
document durable, trace perpetuelle de la vie d'une bibliotheque. 
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Developper en bibliotheque centrale de pret une politique d'achat 
d'ouvrages de bibliophilie et de mise en valeur sous forme de prets ou 
d'exposition - a la bibliotheque centrale ou dans les relais - n'est pas a 
exclure, meme s'il est vrai que d'autres aspects de la politique 
d'acquisition sont plus importants (ouvrages pour la jeunesse, romans, 
documentaires ...) et qu'il faut se donner les moyens d'une telle 
demarche, tant financiers qu'humains. 
II faut pouvoir mettre en valeur et exploiter un tel fonds de 
maniere satisfaisante pour le public. De ce fait, nous estimons que le 
personnel doit recevoir un minimum de formation en matiere de 
bibliophilie contemporaine pour etre apte a presenter les ouvrages dans 
les meilleures conditions, et a preparer le public a les consulter et les 
manier si l'option du pret est retenue. 
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CONCLUSION 
Paul Valery ecrivait en 1927: "Un livre est materiellement parfait 
quand il est doux a lire, delicieux a considerer; quand enfin le passage 
de la lecture a la contemplation, et le passage reciproque de la 
contemplation a la lecture sont aises et correspondent ainsi a des 
changements insensibles de l'accommodation visuelle". 
Cet encensement de la beaute du livre, de l'etroite alliance du 
lisible et du visible doit aujourd'hui etre dans 1'esprit de tous les 
professionnels du livre qui s'adonnent a la bibliophilie contemporaine, 
qu'ils soient ecrivains, artistes, editeurs, imprimeurs-typographes ou 
bibliothecaires. Les premiers, tous veritables maitres d'oeuvres, doivent 
collaborer etroitement pour que leurs arts ne fassent qu'un, en des 
livres beaux et rares par leur richesse intellectuelle et artistique, afin 
d'offrir aux professionnels que nous sommes des oeuvres de qualite. 
Toutefois, cette offre resterait vaine si nous ne nous efforcions de 
reconnaitre ouvertement 1'importance de ces oeuvres pour 1'histoire 
editoriale et artistique, et notre devoir de les "accueillir" dans les 
conservatoires du patrimoine que sont nos bibliotheques. 
Trop longtemps, la bibliophilie contemporaine a ete consideree 
comme n'etant que du ressort des "grandes bibliotheques", des 
bibliotheques dites "classees", sans doute par conservatisme, par peur 
de la nouveaute. Certes, ces quelques etablissements, mis sur un 
piedestal, ont une vocation patrimoniale indeniable. Mais pourquoi leur 
avoir reserve la responsabilite de recueillir le patrimoine 
contemporain? Pourquoi en avoir restreint la consultation ou la simple 
contemplation au public "privilegie" desdites bibliotheques? N'etait-ce 
pas provoquer un certain elitisme a l'heure ou tous les professionnels 
clament les merites de la democratisation de la lecture et de la Culture? 
Heureusement, dirons-nous, de nombreuses bibliotheques, 
grandes et petites, reagissent face a ce "traditionalisme" et osent 
innover. Qu'eiles en soient remerciees tant au nom de tous les createurs 
et professionnels de l'edition - qui voient enfin leurs efforts 
recompenses, en entrant par la grande porte dans le "temple" de la 
Culture - , qu'au nom de tous les lecteurs des bibliotheques, qui peuvent 
ainsi decouvrir un patrimoine souvent inconnu et inaccessible, et 
apprecier le mysterieux accord du lisible et du visible. 
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ANNEXE 1 
QUESTIONNAIRE ET LETTRE D*ACCOMPAGNEMENT DE 
L'ENQUETE 
B I B L I O T H BQ V E  M V N I C I P A L E  D  E  M A C O N  
P/ace des Carmelites 
71000 MACON 
Tel. 85 38 46 29 
r 
L J 
N / R e f .  :  1 9 9 2 / 1 3 1  
A L / J V  
MScori, le 8 septembre 1992 
Cher(e) Collegue, 
Veuillez trouver ci-jointe une enquete etablie par une jeune 6leve 
de 1'E.N.S.S.I.B., actuellement conservateur stagiaire dans notre 
etablissement, et qui merite toute notre aide. 
Je vous serais personnellement reconnaissant de bien vouloir remplir 
ou faire remplir, comme nous en avons tous 1'habitude, ce genre de 
questionnaire, pour completer et eclairer le memoire de la candidate sur le 
traitement et la mise en valeur d'un fonds de bibliophiiie contemporaine 
dans une bibliotheque publique. 
J'ai revu moi-meme 1'enquete pour en alleger le contenu, et je 
souhaite que votre reponse ne soit pas un pensum supplementaire aux 
questions de toutes sortes dont nous sommes accables. D'autant plus que 
je vous demanderais, si possible, de nous la renvoyer dument remplie 
avant le 30 septembre prochain, delai de rigueur, la reponse pouvant nous 
p a r v e n i r  p a r  t e l e c o p i e  ( 8 5 . 3 8 . 8 3 . 4 7 ) .  
Avec tous mes remerciements et a charge de revanche. 
Armand LAPALUS, 
Conservateur en chef 
P . - J .  :  1 .  
Directeur des services 
de la Bibliotheque 
ENQUETE SDR LES FONDS DE BIBLIOPHILIB CONTEMPORAINE 
DANS LES BIBLIOTHEQUES PUBLIQUES FRANCAISES 
— 1992 — 
Nom de la ville 
Nombre d'habltants de la commune 
Effectif total du personnel de la bibliotheque 
dont professionnels 
Nombre de lecteurs 
Disposez-vous d'un fonds de bibliophilie contemporaine : 
livres illustres, livres d'artiste ou livres-objets ? oui / / non / / 
(Si la reponse est non, veuillez repondre a la derniere question de 1'enquete). 
IMPORTANCE DU FONDS - CHOIX DES OUVRAGES 
Depuis quelle annee existe-t-il ? ........ 
Combien de pieces comporte-t-il ? ........ 
Comment s'effectue le choix ? * (voir note infra-paginale) 
En consultant - les services du Depot legal a la B. N. / / 
- les editeurs directement / / 
- des representants / / 
- des catalogues ou des revues / / 
Quels sont les criteres de selection ? * (voir note infra-paginale) 
- la production regionale / / 
- la production d'un artiste en particulier / / 
- la qualite du texte (ou de l*auteur) / / 
- la qualite de 1'illustration (ou de 1'illustrateur) / / 
Qui participe au choix ? 
- le responsable seul de la bibliotheque / / 
- l'ensemble des professionnels / / 
- un professionnel attitre (autre que le responsable 
de la bibliotheque) / / 
ACQUISITIONS 
Quel est le budget total des acquisitions de la bibliotheque 
(livres, periodiques, disques, etc.) ? < 
Quel est le budget reserve a la bibliophilie contemporaine 1 ........ 
Ce budget specifique correspond a 
- un article budgetaire special / / 
- une part des credits de "documentation generale" / / 
A combien s' eleve-t-il ? . 
Beneficie-t-il de l'aide de la D.L.L. ou d'un F.R.A.B. ? oui / / non / / 
Sur ce budget annuel, vous preferez 
- acquerir une ou quelques pieces rares / / 
(plafond de francs par piece). 
- diversifier les acquisitions / / 
Mettre dans les cases un numero d'ordre de priorite ; pour un critere non retenu, 
laisser la case correspondante en blanc. 
. . . / . . .  
TtAITBffilT 
Qui s* occupe du traitement ? 
- Nom de la personne (pour la contacter 
eventuellement) 
- qualite • • 
Tenez-vous un inventaire separe pour ce fonds ? oui / / non / / 
Conservez-vous ces ouvrages dans un local special, 
une "Reserve" ? oui / / non / / 
Appliquez-vous des mesures speciales pour leur • . 
conservation ? 
- Protection contre la lumiere oui / / non / / 
- Climatisation des magasins oui _/ / non / / 
- Controle hygrometrique oui / / non / / 
Comment rangez-vous les ouvrages ? 
- sur de simples rayonnages / / ) - debout / / 
< quels formats 
- dans des meubles speciaux / / ) - a plat / '• / 
quels foraats ? 
, Comment estampillez-vous les ouvrages ? 
- avec un timbre special / / quel d i a m e t r e  ?  . . . . . . . .  
- avec une encre speciale / / quelle couleur ? . . 
Quel classement utilisez-vous ? 
- par formats / / 
- chronologique (par numeros d'inventaire) / / 
- autre / / 
P r e c i s e z  . . . .  . . . . .  .  
Donnez un exemple de cote en explicitant les elements qui la constituent 
( n u m e r o  d ' o r d r e ,  a b r e v i a t i o n s ,  e t c . )  . . . . . . . . . . . . . . . .  
Combien de catalogues etablissez-vous pour ce fonds (auteurs, illustrateurs, 
e d i t e u r s ,  i m p r i m e u r s ,  m a q u e t t i s t e s ,  e t c . )  ?  . . . . . . . .  
Precisez . . . . 
EXPOSITION - CONSULTATKHi - CCSMMDNICATION 
Le fonds est-il reserve exclusivement aux expositions 1 oui / l non / / 
Si non, disposez-vous d'un local special pour la 
consultation ? oui / l non / / 
Est-il equipe de mobilier et de materiels speciaux ? oui / / non / / 
Limitez-vous la consultation a un public particulier ? oui / / non / / 
Lequel ? . . . . . 
La consultation est-elle soumise a une autorisation 
speciale ? oui / / non 
Certains ouvrages sont-ils destines au pret ? oui / / non 
Si oui, - Lesquels ? 
. ouvrages de moins de francs. 
- A quelles conditions ? 
. pret a domicile limite a . . . exemplaire(s). 
. versement d'une caution de francs par ouvrage. 
I I 
~n 
Estimez-vous que la bibliophilie contemporaine est un aspect inherent au metier 
dans une bibliotheque publique ? 
Si non, pourquoi ? 
ANNRXE 2 
GRILLE DE DEPOUILLEMENT DE L'ENQUETE 
Depouillement B, M. 
1 2 3 4 5 6 7 8 
Dispose d'un fonds de bibliophilie contemporaine 
oui, nom de la ville 
non 
Depuis quelle annee ? 
Nombre de pieces 
Modes de selection 
Depot legal 
Editeurs 
Representants 
Catalogues / Revues 
Autres 
Criteres de selection 
Production regionale 
Production d'un artiste 
Qualite du texte 
Qualite de Cillustration 
Auteurs de la selection 
Responsable de la bibliotheque 
Ensemble des professionnels 
Un professionnel attitre 
Budaet 
Bibliophilie contemporaine 
% / budget d'acquisition 
Article budgetaire special 
Part des credits de "documentation generale" 
Aide de la D.L.L. ou d'un F.R.A.B. 
Acauisitions 
De pieces rares 
plafond de (par piece) 
Diversifiees 
Traitement 
Qualite de la personne s'en occupant 
Inventaire separe 
oui 
non 
Reserve 
oui 
non 
Protection contre la iumiere 
Climatisation 
Controle hygrometrique 
Simples rayonnages 
a plat 
debout 
Meubles speciaux 
a plat 
debout 
Estamoillaae 
Timbre special 
diametre 
Encre speciale 
couleur 
Classement 
par format 
chronologique 
autre 
Cote (exemple) 
Types de catalogues 
Mise en valeur 
Fonds reserve aux expositions 
Local special 
Mobilier special 
Public particulier 
lequel ? 
Autorisation speciale 
Pret 
moinsde ... francs 
limite a ... exemplaires 
caution de... francs 
ANNEXE 3 
SYNTHESE DE UENQUETE 
Le questionnaire sur les fonds de bibliophilie contemporaine dans 
les bibliotheques publiques frangaises a ete envoye a 265 
etablissements: 
- 92 bibliotheques centrales de pret, 
- 54 bibliotheques municipales classees, 
- 119 bibliotheques municipales. 
Nous avons obtenu un taux de reponse tres honorable compte tenu 
du delai relativement court impose: 60,37 % des bibliotheques ont 
renvoye le questionnaire, dument rempli dans la plupart des cas. Ce 
pourcentage represente 160 reponses, en provenance de: 
- 53 bibliotheques centrales de pret, 
- 40 bibliotheques municipales classees, 
- 67 bibliotheques municipales. 
Nous sommes tres satisfaite de constater que de nombreuses 
bibliotheques possedent des fonds de bibliophilie contemporaine ou, a 
defaut de fonds proprement dits, quelques ouvrages. 
Ci-dessous, un petit tableau presente la repartition des reponses 
positives et negatives, en fonction des types d'etablissements. 
N.B.: Nous avons adopte pour les differents types de bibliotheques les 
abreviations suivantes: 
- B.C.P. : bibliotheques centrales de pret, 
- B.M.C. : bibliotheques municipales classees, 
- B.M. : bibliotheques municipales. 
B.M.C./B.M. B.C.P. 
Reponses positives 77 soit 72% 
Reponses negatives 30 soit 28% 
14 soit 26,4% 
39 soit 73,6% 
( % / nombre total de reponses ) 
Le nombre de reponses positives pour les B.C.P. est surprenant 
compte tenu de l'objectif retenu lors de leur creation - le 
developpement de la lecture publique dans les petites communes en 
milieu rural et semi rural - et de la particularite de leur 
fonctionnement. A priori, 1'organisation en depots et annexes autour 
d'une bibliotheque centrale, et la simplicite, la sobriete des equipements 
ne semblent pas appropriees a une mission de conservation, comme le 
requiert la bibliophilie contemporaine. Toutefois, il est encourageant de 
constater que certaines B.C.P. ont souhaite innover et ouvrir a leurs 
lecteurs d'autres horizons, leur faire decouvrir un aspect de Vedition 
souvent inconnu et inaccessible. 
Nous ne developperons pas davantage la reflexion sur le bien-
fonde de la presence de fonds de bibliophilie contemporaine dans les 
bibliotheques publiques. Ce sujet fait 1'objet de notre memoire et nous 
invitons les personnes interessees a s'y reporter. 
Contentons-nous, dans la presente note, d'exposer les resultats 
obtenus lors du depouillement de l'enquete. Pour plus de commodite, 
ceux-ci sont organises selon les grandes rubriques du questionnaire. 
Nous voudrions, enfin, avertir les lecteurs que les resultats 
chiffres et les pourcentages donnes dans la presente note ne sont que de 
simples indicateurs de tendance. En effet, nous avons travaille sur un 
echantillon (160 bibliotheques), qui nous permet seulement d'esquisser 
la situation de la bibliophilie contemporaine. 
N.B.: Tous les pourcentages doivent etre rapportes au nombre de 
reponses positives par types de bibliotheques. 
L'abreviation n.c. signifie non connu. 
* Depuis auelle annee le fonds existe-t-il? 
I . IMPORTANCE DIJ FONDS 
- B.C.P. 
- decennie 80 
- avant 1980 
: 6 soit 42,9% 
: 2 soit 14,2% 
: 6 soit 42,9% - n.c. 
- B.M.C./B.M. 
- decennie 90 
- decennie 80 
- decennie 70 
- decennie 60 
- decennie 50 
- decennie 40 
3 soit 3,9% 
26 soit 33,8% 
7 soit 9% 
9 soit 11,7% 
8 soit 10,4% 
2 soit 2,6% 
2 soit 2,6% 
4 soit 5,2% 
16 soit 20,8% 
- debut XXe siecle 
- toujours 
- n.c. 
Les resultats obtenus prouvent que 1'interet pour la bibliophilie 
contemporaine et le developpement d'une politique d'acquisition dans 
ce domaine, sont relativement recents dans beaucoup de bibliotheques 
(annees 80). 
* Nombre de pi£ces 
- B.C.P. 
- quelques ouvrages (jusqu'a 10 ) : 3 soit 21,4% 
- de 10 a 50 : 5 soit 35,8% 
- de 50 a 100 : 2 soit 14,3% 
- plus de 100 : 1 soit 7,1% 
- n.c. : 3 soit 21,4% 
- B.M.C./B.M. 
quelques ouvrages (jusqu'a 15 ) 
de 15 a 50 
de 50 a 100 
de 100 a 200 
de 200 a 300 
de 300 a 500 
de 500 a 1000 
de 1000 a 10000 
plus de 10000 
n.c. 
5 soit 6,5% 
11 soit 14,2% 
17 soit 22,1% 
10 soit 13% 
4 soit 5,2% 
5 soit 6,5% 
5 soit 6,5% 
2 soit 2,6% 
1 soit 1,3% 
17 soit 22,1% 
La diversite des resultats nous a conduit a definir arbitrairement 
les "tranches" de depouillement afin de rendre compte le mieux possible 
de 1'importance des fonds dans les bibliotheques. 
Les chiffres obtenus pour les B.C.P. sont tres encourageants et 
prouvent que la bibliophilie contemporaine peut etre un aspect a 
developper, parallelement aux acquisitions plus "classiques". 
Quant aux B.M.C./B.M., nous tenons a preciser que ce ne sont pas 
toujours les bibliotheques les plus importantes (grande ville, personnels 
nombreux, budget d'acquisition eleve) qui possedent les fonds les plus 
importants. 
* Les modes et les criteres de s£lection 
Nous ne donnons ici que des tendances, classees par ordre 
preferentiel decroissant. 
1. Modes de selection 
- B.C.P. 
- en premier lieu : les representants 
- puis : . les editeurs 
. les catalogues ou revues 
. les salons du livre 
- B.M.C./B.M. 
en premier lieu 
puis 
en ultime recours 
: . les representants 
. les editeurs 
: . les catalogues et revues 
. les artistes locaux 
. les foires du livres 
. les dons 
: les services du depot legal 
Ces resultats demontrent que par manque de formation initiale, de 
connaissances et de pratiques dans le domaine de l'art du livre, les 
bibliothecaires ont souvent recours, de preference, au mode de selection 
le plus pratique puisqu"'a domicile": les courtiers specialises. 
D'autre part, il transparait nettement que le contact visuel et 
tactile avec le livre est recherche. 
2. Les criteres de selection 
- B.C.P. 
- en premier lieu 
- puis 
- B.M.C./B.M. 
la production regionale 
. la qualite de 1'illustration 
. la qualite du texte 
. la producton d'un artiste 
en premier lieu 
puis 
quelquefois 
: la production regionale 
: . la qualite de 1'illustration 
. la qualite du texte 
. la production d'un artiste, surtout 
s'il est regional 
: . le coup de coeur 
. la qualite typographique 
. la qualite de la reliure 
II ressort de ces tendances que les bibliotheques ont compris tout 
l'interet qu'elles ont a recueillir le patrimoine regional, tout en alliant le 
devoir de conservation au devoir de qualite - entendons par la 
l'obligation certaine pour les bibliothecaires de pratiquer des 
acquisitions "intelligentes" en tenant compte de la qualite tant du texte 
que de l'illustration et de leurs auteurs respectifs. 
* Les acteurs de la s£lection 
- B.C.P. 
- le responsable de la bibliotheque : 7 soit 50% 
dont 2, seconde par un professionnel attitre 
- 1'ensemble des professionnels : 4 soit 28,6% 
- n.c. : 3 soit 21,4% 
- B.M.C./B.M. 
- le responsable de la bibliotheque : 55 ° soit 71,4% 
- 1'ensemble des professionnels : 10 soit 13% 
- un professionnel attitre : 12 00 soit 15,6% 
0 seconde par - adjoint(s) 
- un a trois professionnels 
- responsable(s) des fonds anciens rares et precieux 
- responsable du fonds etude 
- conservateur de la Reserve 
II . ACOUISITIONS 
* Le budget 
N.B.: Les tranches budgetaires ont ete choisies arbitrairement. Elles sont 
exprimees en francs. 
- B.C.P. 
- jusqu'a 10000 : 1 soit 7,1% 
- de 10000 a 50000 : 2 soit 14,3% 
- plus de 50000 : 1 soit 7,1% 
- variable : 4 ° soit 28,6% 
- n.c. : 6 soit 42,9% 
° souvent en fonction des occasions 
- B.M.C./B.M. 
- jusqu'a 10000 
- de 10000 a 50000 
- de 50000 a 100000 
- jusqu'a 100000 
- variable 
- n.c. 
12 soit 15,6% 
27 soit 35% 
8 soit 10,4% 
3 soit 3,9% 
19 ° soit 24,7% 
8 soit 10,4% 
° souvent, il n'y a pas de budget propre et les credits 
consacres a la bibliophilie contemporaine sont fonction des occasions, 
des "coups de coeur": les acquisitions sont menees au coup par coup. 
II est important de preciser que certains budgets sont consacres a 
la fois aux acquisitions de bibliophilie ancienne et a celles de bibliophilie 
contemporaine; ce qui relativise certains resultats. 
Nous pouvons constater que les credits investis dans la bibliophilie 
contemporaine sont tres honnetes (en moyenne, de 10000 a 50000 
francs), mais que toutes les bibliotheques n'ont pas encore de politique 
rigoureuse en la matiere, avec un budget precis, fixe a 1'avance et 
reconduit. 
* Origine des credits 
1. Un article bude^taire special 
- B.C.P. : 1 soit 7,1%, en investissement 
- B.M.C./B.M. : 22 soit 28,6%, en investissement ("gros 
achats de livres", "achats patrimoniaux", "oeuvres d'art", 
"achats d'ouvrages precieux") 
2. Une part des credits de documentation generale 
- B.C.P. : 9 soit 64,3% 
- B.M.C./B.M. : 42 0 soit 54,5% 
0 trois bibliotheques prennent a la fois sur les investissements et sur les 
credits de documentation generale. 
3. Autres origines 
- B.C.P. : 1 soit 7,1%), 1'Association des Amis de la B.C.P. 
4. N.C. 
- B.C.P. : 3 soit 21,4% 
- B.M.C./B.M. : 13 soit 16,9% 
* Aide de la D.L.L. ou d'un F.R.A.B. 
- B.C.P. : 0 
- B.M.C./B.M. : 25 soit 32,5% 
Ce resultat peu eleve reflete parfaitement le manque d'aide de la 
part des organismes concernes en faveur de 1'acquisition d'ouvrages de 
bibliophilie contemporaine. Celle-ci devrait etre plus frequente, 
constante et importante, et surtout mieux repartie: actuellement, les 
"grandes bibliotheques" (villes de plus de 60.000 habitants) en 
beneficient vraiment. Les petites bibliotheques qui regoivent une aide 
sont plutot rares. 
Ces tendances ressortent d'un echantillon reduit et restent a 
confirmer sur le terrain. 
* Nature des acauisitions 
1. Pieces rares 
- B.C.P. : 2 soit 14,2% 
- B.M.C./B.M. : 26 soit 33,8% 
2. Diversifiees 
- B.C.P. : 6 soit 42,2% 
- B.M.C./B.M. : 23 soit 29,8% 
3. Variables (nieces rares / diversifiees') 
- B.C.P. : 0 
- B.M.C./B.M. : 13 soit 16,9% 
en fonction de 1'interet de 1'ouvrage 
- selon les occasions 
4. N,C, 
- B.C.P. : 6 soit 42,9% 
- B.M.C./B.M. : 15 soit 19,5% 
* Plafond par piece 
N.B.: les plafonds ont ete fixes arbitrairement et sont exprimes en 
francs. 
- B.C.P.: - de 1000 a 1500 : 2 soit 14,2% 
- 10000 : 1 soit 7,1% 
- n.c. : 11 soit 78,7% 
- B.M.C./B.M.: - 1000 
- de 2000 a 2500 
- de 5000 a 7000 
- 10000 
- 15000 
- plus de 15000 
- n.c. 
1 soit 1,3% 
2 soit 2,6% 
5 soit 6,5% 
4 soit 5,2% 
3 soit 3,9% 
2 soit 2,6% 
60 soit 78,1% 
III. TRAITEMENT 
* La personne s'occupant du traitement 
- B.C.P. : - conservateur : 1 soit 7,1% 
- bibliothecaire adjoint : 8 soit 57,2% 
- autres : 1 soit 7,1%, personnel 
scientifique et technique en general 
- n.c. : 4 soit 28,6% 
- B.M.C./B.M.: - conservateur : 27 soit 35% 
- bibliothecaire : 9 soit 11,7% 
- assistant de conservation : 20 soit 26% 
- autres : 3 soit 3,9%, 
. service du catalogage 
. service des fonds patrimoniaux 
. personnel de la salle d'etude 
- n.c. : 18 soit 23,4% 
Ces chiffres prouvent que ce sont, dans la plupart des cas, des 
personnes "competentes", ayant un certain niveau d'etudes et une 
pratique professionnelle certaine, qui s'occupent du traitement. Ce qui 
correspond aux exigences de la bibliophilie contemporaine. 
* Un inventaire particulier 
- B.C.P.: - Oui: 2 soit 14,2% 
- Non: 9 soit 64,4% 
- n.c.: 3 soit 21,4% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 35 soit 45,5% 
- Non: 37 soit 48% 
- n.c.: 5 soit 6,5% 
* La mise en reserve 
- B.C.P.: - Oui: 5 soit 35,7% 
- Non: 6 soit 42,9% 
- n.c.: 3 soit 21,4% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 67 soit 87% 
- Non: 7 soit 9,1% 
- n.c.: 3 soit 3,9% 
* Mesures speciales de conservation 
1. Protection contre la lumiere 
- B.C.P.: - Oui: 6 soit 42,9% 
- Non: 8 soit 57,1% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 66 soit 85,7% 
- Non: 11 soit 14,3% 
2. Climatisation 
- B.C.P.: - Oui: 0 
- Non: 14 soit 100% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 34 soit 44,1% 
- Non: 43 soit 55,9% 
3. Controle hvgrometrique 
- B.C.P.: - Oui: 0 
- Non: 14 soit 100% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 53 soit 68,9% 
- Non: 24 soit 31,1% 
* Le rangement 
1. Simples ravonnages 
- B.C.P.: 10 soit 71,4% 
- B.M.C./B.M.: 69 soit 89,6% 
2. Meubles sp£ciaux 
- B.C.P.: 2 soit 14,3% 
- B.M.C./B.M.: 5 soit 6,5% 
3. N.C. 
- B.C.P. : 2 soit 14,3% 
- B.M.C./B.M. : 3 soit 3,9% 
* L'estampillage 
1. Timbre special 
- B.C.P.: - Oui: 3 soit 21,4%, dont 2 timbres a sec 
- Non: 11 soit 78,6% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 58 soit 75,3%, dont 10 timbres a sec 
- Non: 19 soit 24,7% 
Le diametre des timbres varie de 0,5 a 3 cm. Deux bibliotheques 
se distinguent en utilisant l'une un timbre ovale (Chalon-sur-Sadne), 
1'autre un timbre rectangulaire (Tours). 
2. Encre sneciale 
- B.C.P.: - Oui: 1 soit 7,1% 
- Non: 13 soit 92,9% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 25 soit 32,5% 
- Non: 52 soit 67,5% 
Cette encre est noire dans la plupart des cas. Seules quatre B.M. 
utilisent une encre rouge. 
* Le classement 
1. Par formats 
- B.C.P. : 1 soit 7,1% 
- B.M.C./B.M. : 32 soit 41,5% 
2. Chronologique 
- B.C.P. : 1 soit 7,1% 
- B.M.C./B.M. : 15 soit 19,5% 
3. Les deux ensembles 
- B.M.C./B.M. : 25 soit 32,5% 
4. Autres 
- B.C.P. : 4 soit 28,6%, Dewey 
- B.M.C./B.M. : 5 soit 6,5% 
. Dewey, par genres literaires 
. Alphabetique auteurs 
. Avec les fonds dont ils font partie 
* La cote et les catalogues 
Nous avons choisi de ne pas depouiller quantitativement ces 
reponses puisque chaque etablissement est particulier. Toutefois, 
quelques tendances se dessinent. 
1. La cote 
Elle comprend souvent les elements suivants: 
Res ou R + - Findication du format 
- un numero d'ordre 
- Pindication du siecle 
2. Les catalogues 
Les deux types de catalogues les plus repandus sont: 
- Auteurs 
- Illustrateurs 
Parfois d'autres fichiers existent: 
- Titres 
- Editeurs 
- Imprimeurs 
- Relieurs 
Notons enfin que le catalogue est informatise et propose donc de 
multiples entrees dans: 
- 1 B.C.P. 
- 10 B.M.C./B.M. 
IV. MISE EN VALEIJR 
* Un fonds r£serv£ aux expositions 
- B.C.P.: - Oui: 11 soit 78,6% 
- Non: 3 soit 21,4% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 25 soit 32,5% 
- Non: 52 soit 67,5% 
* La consultation 
1. Local special 
- B.C.P.: - Oui: 0 
- Non: 14 soit 100% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 18 ° soit 23,3% 
- Non: 59 soit 76,7% 
° il s'agit souvent de la meme salle que celle reservee a la consultation 
du fonds ancien. 
2. Mobilier et materiels speciaux 
- B.C.P.: - Oui: 0 
- Non: 14 soit 100% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 9 soit 11,7%, lutrins 
- Non: 68 soit 88,3% 
3. Public particulier 
- B.C.P.: - Oui: 0 
- Non: 14 soit 100% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 17 soit 22,1%, 
. chercheurs 
. personnes motivant dument leurs 
recherches 
. amateurs d'art, de bibliophilie 
. erudits locaux 
- Non: 60 soit 77,9% 
4. Autorisation speciale 
- B.C.P.: - Oui: 0 
- Non: 14 soit 100% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 46 soit 59,7% 
- Non: 31 soit 40,3% 
* Le pret 
- B.C.P.: - Oui: 5 soit 35,8%, dans le cadre des depots 
- Non: 9 soit 64,2% 
- B.M.C./B.M.: - Oui: 7 soit 9%, dont 
. 3 qui pretent aux lecteurs 
Amberieu (Ain), ouvrages de moins de 500 francs 
Riom (Puy-de-Ddme), ouvrages de moins de 
3000 francs 
Roubaix (Nord), ouvrages de moins de 
1000 francs 
. 3 qui pretent seulement pour les expositions 
- Non: 70 soit 91% 
II n'y a pas de limitation du nombre d'exemplaires, ni de caution 
en general; sauf dans un etablissement ou les lecteurs ne peuvent 
emprunter qu'un seul livre a la fois. 
V. L'ASPECT INHERENT AU METIER 
Nous avons obtenu quatre types de reponses: 
- Oui : 105 
- Oui, mais ... : 35 
- Non :5 
- Sans reponse : 15 
La reconnaissance de la place de la bibliophilie contemporaine 
dans les bibliotheques publiques, au meme titre que tout autre domaine 
editorial, est indeniable. 
Les reponses positives sont motivees en general, par 1'obligatioii 
pour la bibliotheque d'etre le reflet de l'epoque et d'offrir au public un 
patrimoine de qualite. Citons a ce propos quelques reflexions qui nous 
paraissent tres pertinentes: 
- "Pour conserver et montrer ces creations dans 1'avenir, pour 
encourager la creation." 
- "Un des roles d'une bibliotheque est bien d'acquerir et de mettre 
a la disposition du public le plus large des ouvrages rares et jusque la 
reserves a des personnes privees relativement fortunees". 
- "Elle concerne la politique de conservation et de diffusion de 
Foeuvre d'art dans le domaine du livre et de la litterature, a destination 
du plus grand nombre. Elle a une fonction museologique et 
pedagogique." 
- "Elle demeure une des composantes de la politique d'acquisition. 
Son objectif est double: constituer un patrimoine pour demain et 
enrichir le fonds local." 
- "Bien sur, les livres offrent un support privilegie de creation aux 
artistes contemporains; il serait paradoxal que les bibliotheques n'y 
soient pas attentives." 
De nombreuses reponses positives sont toutefois nuancees. 
L'interet de la bibliophilie est reconnu sans aucune hesitation mais 
quelques conditions sont posees, agrementees de remarques realistes: 
- "Si on a le temps de s'en occuper reellement." 
- "Dans une bibliotheque avec de l'infrastructure (locaux) et du 
personnel permettant son exploitation." 
- "En fonction des moyens financiers de l'etablissement." 
- "Seul regret: ne pas disposer d'un vrai budget specifique. 
Aujourd'hui, renrichissement des collections se fait un peu a la sauvette 
et de maniere empirique." 
- "Desole de constater que la formation ne prend pas en compte ce 
domaine editorial." 
Quant aux reponses "oui, mais .." elles s'apparentent aux reponses 
negatives. Elles emanent en general des B.C.P. qui estiment que la 
bibliophilie 11'est pas une priorite: la diffusion et la conservation de ce 
genre de fonds demandent des moyens financiers et humains dont les 
B.C.P. ne disposent pas actuellement. D'autre part, la plupart des 
bibliothecaires de ces etablissements s'entendent pour dire que 
1'objectif premier est le pret des nouveautes et des documents courants, 
le developpement de la lecture publique. La bibliophilie apparait alors 
comme un luxe necessitant des credits, donc une volonte politique de 
faire un effort pour constituer un patrimoine futur. 
Parmi les reflexions les plus significatives nous pouvons citer les 
suivantes: 
- "On peut difficilement avoir un tel fonds dans une B.C.P.: tous les 
documents doivent pouvoir aller aux bibliobus et etre pretes." 
- "Sans doute pour les B.M. d'une certaine importance mais pour 
une B.C.P. qui assure un appoint aux bibliotheques des petites 
communes, un tel fonds n'est pas indispensable et serait extremement 
difficile a gerer (problemes de prets)." 
- "La caracteristique particuliere du fonds d'une B.C.P. est de 
circuler et de circuler le plus possible. Cela n'est guere compatible avec 
des conditions optimales de conservation." 
Pour conclure, il ressort de l'enquete que la tache d'acquerir des 
ouvrages de bibliophilie incombe aux B.M. et non aux B.C.P., meme si 
certaines le regrettent. Toutefois, celles-ci n'excluent pas pour autant la 
presence de tels ouvrages dans leurs locaux, mais a une fin tres precise: 
1'organisation d'expositions. 
ANNEXE 4 
EXEMPLE DE NOTICE ET DE VEDETTES D'ENTREE AU 
CATALOGUE 
La Route / Julien Gracq ; huit aquatintes originales de 
Jean Solombre. - Paris : Editions Art Extension ; Michele 
Broutta Editeur, 1981. - [48] p., paginees de 7 a 21, en 
[8] feuillets doubles et [8] f. de pl. : ill. en coul., 
en hors texte, titrees, signees et numerotees ; 
36,5 x 28,5 cm. 
Impr. Texte en Imprit corps 18 : Fequet-Baudier ; Impr. 
111. : Christine Schaeffert et Christine Barbe, sur les 
presses de Jean Solombre. - Tire a 121 exemplaires sur 
grand Velin d'Arches : 99 (numerotes de 1 a 99) ; 
10 ex. d'artiste (numerotes EA 1/10 a EA 10/10) ; 
11 ex. H.C. nominatifs (lettres A/K a K/K) ; 1 ex. pour 
la Bibliotheque Nationale. Tous signes par l'auteur et 
1'artiste. - En feuilles, sous couverture rempliee 
imprimee. Emboitage carton recouvert de papier gris, 
imprime, realise par Bernard Duval. 
Ex. n° 41 
GRACQ, Julien 
SOLOMBRE, Jean. Aquatintes 
EDITIONS ART EXTENSION. Paris. Libr. 1981 
MICHELE BROUTTA EDITEUR. Paris. Libr. 1981 
FEQUET-BAUDIER. Impr. Texte. 1981 
SCHAEFFERT, Christine. Impr. 111. 1981 
BARBE, Christine. Impr. 111. 1981 
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